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N OS IN S T 1 T U 'I I O N S,
grand nombre de membres de l’aristocratie d’An-
«teterre étaient présenta, et relie b-illante société, 
composée de quatre cents pr.ofmep, avait |K>ur 
prévident l’illustre comte de Sbrew.-burjr, dont la 
niflé généreuse avait ouvert, par une offrande 
!le 10,000 liv. Meri. (250 000 fr.), la "oii-crip- 
tion qui avait |H*rmia de consarn-r a Dieu un nou­
veau temple, avec une magnificence digne de* 
plus beaux jours du christianisme.

Une collation splendide avait été préparée. 
Au moment du dessert, le noble lord qt.i prési­
dait se leva pour prendre la parole, au milieu de* 
, 1 "moments le«t plus vifs et dov plu* honora­
ble» témoignages de sympathie rt d’enthounasme 
universel. Le comte de Shrewsbury, aprév 
avoir exprimé combien il était touche proionde- 
ment des sentiments qu’on voulait bien lui expri­
mer d’uno manière si flatteuse et si consolante 
pour lui, fit ressortir en quelque, parole, qui 
furent plus d’une fois interrompues par le, np- 
rlaui.Wments de relie illu-lre assemblée, l’heu­
reux contracte qu’offrait l’état actuel du catholi­
cisme en Angleterre, compete a !a situation où 
il se trouvait il y a seulement peu d’années. 
Vu:,, inspiré par sa fui généreuse et parson zèle, 
il ajouta :

“ Si dans des temp«* ordinaire, chacun de nous 
doit contribuer «le tous se» effort, a soutenir et a 
défendre >es intérêts sarrés de la religion, com­
bien plu» tout Cteur catholique ne doit il pa, se 
semir plu, »ct.f et plu, ardent aujourd’hui, que 
de toute» part* nous rencontrons des frère, qui se 
prr,*ent de rentrer dan, le sein de la véritable
Eglise !” ... s,

LMIustrc président terminait en invitant Mgr 
Wise man, dont la voix éloquente s’était déjà
lait entendre dan» la cérémonie du matin, à vou­
loir bien donner quelque, nouveaux details 
sur le, progrc, actuels du catholicisme. Cette 
invitation fut accueillie par d’unanime, marques 
d'approbation. Dés que le silence se fut rétabli, 
Mgr Wiseman prit la parole :

•* Je regrette que l’invitation que vient «le 
m'adresser le noble lord qui nmi, préside, dit 
ce «avant prélat, n’ait pa, été fiite à un homme 
plus capable que moi «le vous parler convenable- 
ment d’un si import ml sujet. San, le d«>uloii- 
reux événement qui nous prive «le !a présence 
«le celui dont les «oins infatigable, ont dirige la 
construction du m»gn ” . ! édifice qui a cte so­
lennellement ouvert en ce jour, nous fusion* 
ét<- heureux «le l'entendre lui-même répondre a 
l’invitation «lu noble l«>rd. Peisonne n eût été 
plu, capable que lui d’exciter (’an, vos ccrura le, 
sentiments <p»o notre illustre president «lé,ii«* vous 
in«pirt*r. 1-e n«>Ule lord a parlé «lu mouvement 
religieux «le nol.o temps. Ce mouvement est un 
fiit dont personne ne peut plu» douter „ hui, 
tandis qu’il v n seulement peu «I année, il n y 
avait presque |*ersonnc qui ne le révoquât en 
doute.

On supposait alors que ce qui s’était élevé au 
sem de l’Eglise d’Angleterre, n’était qu'un senti- 
tinrent pacager, une npps ente tendance ver, b* 
catholicisme, qui pourrait peut être se soutenir ei 
faire que!qu«‘, progrès |>our un temps ; mai, on 
croyait que ces impression* momentanée, seraient 
dominée», et pour nin,i «lire absorbée, par les 
doctrine, du protestantisme :en sorte «pie la sainte 
cau*e du catholicisme n'en recueillerait aucun 
fruit pratique. Ce n’est que depuis cinq ou six 
ani, et lorsque déjà il n’rr plus été p«»ssible de 
méconnaître le changement qui s’ôtait opeié, que 
l'on « cesse de mettre en doute I immense pro- 
grèr de l’esprit public ; et, lundi'* que non, ob-er- 
vion, et etuilion, avec soin les pensée, et le, 
disp&Bition, de n«*J adversaire, dan, la défense de 
leur» croyances, noua ne remarquions pa, le mou­
vement pacifique mai, pr«'gre,>il qui «’opérait au 
milieu de non, : mouvement double et parallèle 
qui démontrait avec la plu, haute évidence I ac­
tion puissante et divine de la Providence, dont je 
vous ai parlé ce matin.
“Arrêtons-nous plu» spécialement à ce qui 

h’e»t fan parmi les catholique,. Je me Ixirncf.n 
à indiquer quelque, tait, relatifs au progiës qui 
nous e»! personnel. Il y a à |>eine cinq «ni six 
ans que l’on a commencé à donner un nouvel 
e,»or a l’architecture religieux;, et par ce mot, je 
ne veux pa, seulement parler de la construction 
«le quelque, églises gothique», tuais aussi «le « at­
tention et du zèle à rétablir tout ce qui, «lans le 
culte divin, »e rattache à ce style d architecture. 
Personne ne s’offensera, je pense, de ««« énllendre 
attribue; l'honneur delà première inspiration de 
cette restauration religieuse à l’illustre archilec- 
téi dont l’absence laisae dan» celte assemblée ue

si douloureux regrets (I). Il y * »'X «ns qu’il 
fut charge d’elever à la gloire «lu catholicisme le 
premier édifice important qui lui ait été consa­
cré en Angleterre. D’autres »e mnl élevé, «le. 
puis, et le g «tV savant de M Pogin a fa«t jaillir 
pour ainsi dire une mmiére nouvel e, dont I é- 
clat jettera sur notre époque une g'oire qui sc 
propagera pure et brillante jusque dan, les âçe* 
les plu, recules.

«« M. p„g'n a fait plu» que d’exécuter de 
grand» ouvrages, il a londé une école, il a formé 
le goût publie, || n ramené à se» principes nr- 
list.que- ceux même qui étaient d’abord le plu» 
fortement opposés à se» vues 
élevé église» nouvelle», autant 
je ne me trom|>e, qu il a vécu «I 
le ciel lui accorde une longue vie 
l’Angleiern» couverte «l’édifie**, 
ture rappellera le» nobles modèles 
pa*»és. Vingt «glise» ont été bâties f 
architectes: ainsi depuis six an, nous possédons 
cinquante -quatre nouvelle* église, oaihullques. 
De ce nombre, beaucoup ae sont élevées sur des 
lieux qui n’en axaient aucune, d’autre» iv*t été 
construites U mi de modc»tes chapelles ne suffi 
«aient plu»; enfin «lans plusieurs villes, des cha­
pelles petites et misérables ont été remplacées par 
de nobles édifices, d«gncs de la majesté «lu culte 
catholique. Un tel progrès surpasse beaucoup 
tout ce que nous avions vu les années précéden­
tes, et de plus nous avons l’avantage de pos»éder 
cinquante-quatre églises bâties «lans un sty.e con 
vennble, qui ne le cèdent en rien aux p!u» beaux 
edifices de nos différentes province», et qui »e
trouvent maintenant dans les ville» le» plus im­
portante, et les plus peuplées «le l’Ang'eterre, 
puisque nous en avons a Lonilre», à Liverpool, à 
HiMiinghan, à Manchester, à Derby, à Netting 
ham, à Newcastle, â Coventry, et dan, d’autre» 
grande, ville». L’église qui a été ouverte en ce 
jour e»t In plu» grande qui ail été construite en 
Angleterre depuis la réforme, et quand celle de 
Saint-George sera achevée, ce sera la plus vaste 
église «le Londres, après Saint-Paul.

« Que tant de travaux aient été achevés en ni 
peu de temps, n'est-ce pas une chose admirable, 
et ne devon»-nous pas en remercier In Proviilen- 
ce qui n pu seule disposer tous les cœurs à ofîlir 
si généreusement les ressources sans lesquelles le 
génie «i actif «le M. Pugir», maigre son habileté a 
concevoir et à exécuter les plus nobles projets, 
eût été condamné à l’inaction T

“ M. Pogin a elevé aussi quatre nouvelles 
matons religieuses, et quelques autres ont été 
éga'ement construite», en sorte que depuis 
tr«»«s ou quatre an», n«»us en possédons sept. Nous 
ne parlons pas de toute» celles qni ont été rebâties, 
ni «le celle» qu’««n; elevée» des communauté» 
pns»ant d’un pay, «Inns un autre ; nous ne coup­
lons ici qu«* le» communautés entièrement nou­
velle* en Angleterre, pour lesquelles ont été con»- J 
iruits de véiitable» monastère» «lans un style par­
faitement en harmonie avec celui «le» temps an­
ciens.

« Peu de personnes ont tenu compte de, com­
munauté» religieuses qui »e sont élevées en 
Angleterre depuis six ans. Dix-neuf nouvelles 
communautés «le femmes se sont établies dans 
notre pairie, et excepté une seule, elles appar­
tiennent route, à des ordres differents de ceux que 
nous avions déjà. Neuf maisons «le religieux *e

qu’au rœer de l’Eglise angVane. Pendant ce» 
d«*rniéres année», neuf membres rbi cleigé sont 
revenu» a l’umlé, et boauenun do jeune» étn«li- 
ant* qui *e desiin tient nu mini*tère «le l’ég'i»o 
nationale, sont venus sc toneacrer à Is nôtre, et
*0 préparent maintenant a un sacerdoce plus 
pat fait.

“ Ce merveilleux changement dan» notre »i- 
tualion e-t <lû »an« d"Uie a plu-ieurscause» : noua

1 «aiivn*» mating du commerce. Franchement, le 
! «néiier >l"it ê;re lem, *i vous tombez toujours sur 
i iIr** cnrgai» «ns nomme la nôtre. Mais je suis 
[bien aise de v«m« dire jw*ur cette nuit «jue votre 
coup a manque ; nous n’avons pas tou» péri. 
J’en *ws, ce m<* semble, une a,»ez belle preuve ; 
miis ce n’c t pas tout : douze de mes matelots 
«««ni r ache» prés d’ici ; ds sont avertis «le ma vi- 
* te, il n««u» ie*te un bon canot ; vous ?avcz qu'il

point vous prêter à mes propositionsces homme», bien In nfaveur

«Jépl«»yés ; ce n i-s« j
le» cu-nrs des pauvres aussi'bien que des riches 
à contribuer »i généreusement à la construction 
Je «Magnifiques étbû«vs. C# n’est pas nous qui 
avons travai lé l’esprit et les disposition» du peu- 
pie qui, an lieu «lu mépris et Je l’insul'e qu’il nous 
prodiguait autrefois, ne murs environne plus que 
«le bienveillance et de respect. Il y a quelques 
année*, eussions-nous osé non» réunir comme 
nou» le fe»ons en ce jour ? Eussions-nous pu 
traverser la ville revêtus de nos vêtements sacré» ?
Eussions-u<Hi<; pu seulement marcher autour d«»s 
mura «le notre eg i»e, au milieu d’une population
immense, sans avoir à subir le sarcasme, l’injure 1 me parut gai ; je croyais rêver, 
et peut être l’outrage ? ” | —Monsieur, je conçois à menredîe vo» raisons,

En terminant ce di»rour?, qui fut souvent in- i e» pour ma part je m y rendrais bien volontiers, 
terrompu par le» applaudiwltnenw «le tou, ceux I mai», peur diverses consi.lérations qu’on peut 
qui éiaient présent», l’éloqiient prélat exprima 
»a profonde reconnaissance envers celui «l«mt la 
pui-sance seule n oj>éré un tel changement «.an*

boirg. A ce prit, je m’engage à ne pas révéler 
un mot de ce qui nous est arrivé à Dago. Entre 
nous seulement, je preml.» sur moi de voua dm? 
que vous faite» là un viîwm métier : du reste, je 
ne m’en mêlerai pas davantage, si vous voulez. 
C’est mon dernier voyage ; quand i! sera terminé, 
je retournerai en Hoîlarufe, mon pay*, |>our y 
finir me» jour» paisiblement. Vrwis voyez donc 
que je vous laisserai bien tranquille. Décidez- 
vous.

Le Bar.m garda quelque temps le silence, puis 
il répliqua de sa voix ordinaire et sur un ton qui

l’e*prit public à l’égard «lu catholicisme ; puis i 
adrc»»a ansri «ie vives actions de grâce aux bien­
faiteurs généreux dont les lsrg‘**»e» avn e"! |H*r 
made consacrer • Dieu un si auguste et »i noble 
temple.

[Jartic littéraire, politique, etc.
LA TOUR VITRÉE.

[suite f.t fin ]
Au même in*tmt je fu» tiré «le me» reflexion* 

par un bruit «!•’ porte* et «le pa». Quelqu un ve 
naît «l’entrer dans le cabinet du Baron.

Aprè» un moment «le silence, produit »an» dou­
te par l’étonnement, je l’entendis se lever et ac­
cueillir l’étranger avec l'empre-semeni et I «‘xqui»e 
polite-BC «lont il ne -«• serait point départi, je crois, 
en égorgeant un h«unme.

J«* me dresse, I* «reille tctiiloe vers la poite et 
voici l'inconcevable dialogue que je saisi» mix à 
mot.

—Monsieur, dit l’étranger en français, mais 
avec je ne »ai» quel accent «lu Nor«l, vous cher 
chez à me reconnaître ; vous n’y réussirez guère. 
N<his n«J nou» »oinn>es vus q«i une foi», et «lan» 
l’oincurue ; et cV*t t-’ut a l’heure, tand s qnc 
vous massacrieat l’équipage du nav re qui vient «le 
se perdre sur l’ile. (^uanî » uio«, j«î vous « «>n- 
nni» mieux ; je «ni» l«* capitaine «l«* ce bâtiment, 
et j’ai a mon bord «leux h 'inmes qui sc sont une

[>as »e 
replong«*ai «ou» 

il ferma sans bruit la porte en-

8.«nt élevees en même temps ; et autsi eu moins
«le six an», près de trente mmvelles rommunaute» foi» é« happé» «le vos main» 
sont venues ici consoler l’Eglise catholique. U Barjn se leva sans répondre, et «on

« D «n» l’espace de quelques années, on a im- diugea vers ma chambre : je me 
primé à Derby près de deux millions de volumes, mes couvertures _ 
catholiques, nombre qui est nu moins égal, je ; tr’ouverte qui nous séparait et la verroui la. ^ 
n’en doute pas, a l«»ut ce qu’ont produit les au- Rassuré par celte precaution, autant qu »g'«é 
très presses du royaume. Il n’en a pas été «le par l’effroyable intérêt de sea premieres phrases, 
ces publications comme de celles de la Sor iété je me jette hardiment a ba- «le mon ht et va » me 
IT ‘ * itribuées |vour la plupart et dissimi- coller à la po-te pour ne p«>iut 1 tTirc un mot de ce
née, par des agents et des directeurs opulents : In | qui allmt suivre.
press!* «le Derby est entre les mains d’un homme J’étais à peine à mon poste que je vis briller . 
•lui ne voit «lans la publication «le ces nombreux lumière par une ouverture ménagée sou» un . es 
««uvrages qu’une spéculation toute commerciale, verrous, et dont le Baron »o servait appareitiuien 
Aussi les livres catholiques s’achètent et se lisent- «’«mtre moi «an» ae «louier qu elle pouirait me ser- 
ils maintenant avec empressement et avidité dans virgin jour contre lui 
toutes le» classe» religieuses

“ De tels faits ne doivent pa* êtie consiJérés 
isolément, il faut les rapprocher de ce mouve­
ment extraordinaire et progressif qui pénètre ju»-

Je ne voyais par ce trou qu un côté du cabinet, 
et notamment i’etranger «l«»nl je ne pus distinguer 
le visage, mais qui pa«lait ferme, et qui me parut 
un homme de résolution. Il avait déjà repris la
parole.

—Monsieur, je sai* quel genre do piraterie vous 
parle'ici Mgr Wiaamtn. éuni morte peu <>« •*•"» rxcrcez sur crtte côte. Votre Tour commence à
I» contéeralion 4s l’église rte Nottingham, M. Pug.n ne ^tf> COPnU(*, Dieu merci / à nous autres
put «Muter à cttts eéraniorie.

(I) Madsme Pogin, 4|*ou»e dp l httele •rchitert*dont 
étant morte peu de jour» •»*««

vou» dire, je ne suis pas ici le seul à qui l’on dji- 
ve les soumettre.

—Eh bien !..dit le Hollandais.
— Eh bien ! si v«uis le permettez, je vais 

trsnsmeltr»* vo, proportions en tes appuyant.
— r’.iite», faite». •** H-Üs;. !««», a votre ai*e, 

comme cliez vt»us.
Le Baron, qui s’étaii levé, s’arrêta.
—Vous concevez aussi que ces piopositions 

«ont de natme à meriîer réflexion.
—Et quel temps à |«eu près vous faut-il ?
—Cinq minutes, «i t le Baron.
—Soit, répliqua l’etranger.
L» Baron »ortit.
Je demeurai l’œil appliqué au guichet, ne vou­

lant rien perdre «'«."‘s mouvements du singulier 
lio!landa«», ni «le Ir* «cène qui allait reprendie.

Le Hollandais, étant seul, prit je ne sais quel 
linge et en essuya gravement ses habit», qui de­
vaient être en piteux désordre. Il fit un pas 
ver» le feu et ragirda la pendule.

Une porte que je ne voyais point s’ouvrit «ans 
Joute alor» : un homme se précipita sur le Hol­
landais et le poignarda à coup» rédoublés. Cet 
horrme «u«it le Baron lui-même.

Le Hollandais ne tomba |>oint aussitôt; il 
s’uccrocln au Biron et entreprit de lutter ; le 
tout, «an» «J«re ni l’un ni l’autre une parole, tans

■ pousser un cri.
Je ne sais comment je ne tombai point moi- 

même à la vue «le cet horrible débat.
Le B.ir«>n, d'une force supérieure, dégageait 

s .n bras et portait «lt*s coup» furieux ; le HtJlan-
■ la’» chancela ; un «fermer c«>up «lans la gorge lui 
fit pousser un grai i sèment, et il tomba raide 
mort.

Au«sli«')t le Baron, sans regarder le cadavre, 
*on poignard d’une main, put la lampe de l’au­
tre, et se «lirtgra ver» inn porte.

Je le devinai à peu près, et la terreur mo don­
na de» for«*es ; je me trainni ju*qu’à mon lit, dont 
;c rabattis les couvertures en fermant les yeux.

Les verroux g '*»«’nt doucement, la porte s’ou­
vre, le Baron paraît en cachant sa lampe et s’ar­
rête un moment.

Je me préparais à mourir.
Il fait troi» pi», lève sa lampe : je sentis peser 

sur mon vi*age lo regard «le cet a-sassm ; une 
sueur froide baignait mes tempes, et j'attendais à 
chaque in*t:int cette pointe de stylet perçant mes 
Imps ; ce fut un terrible moment, je vous le 

certifie.
Il me regarda durant quelques secondes que 

j'cu» tout le ioirir de savourer. Puis il se tourna 
ver* son fils, qui sommeillait paisiblement. Ce 
mouvement, quand j’y songe, me fait plus hor­
reur que tout le reste. Peut être était-il bien

Enfin il se tourna de nouveau vers moi, a«m- 
me s’il n’était point la dupe de mon sommeil. 
Cependant je vous jure que si l'eflèt ne trompnit 
point mes effort*, je devais paraître benucuup 
mieux end«irmi que quand je tlor» réellement.

Il faut croira que mon succès fut complet, du 
moins nuprés «lu Biron, car il »e dérida à mo 
laisser vivre. Il *’en alla, ferma la porte avec le» 
mêmes précautions, et me laissa aussi éveillé 
quï vous pensez.

J’admire à présent comment il ne prit p?»» 
garde à co volet que j'avais ouvert. Il est vrai 
que le rideau était retombé, moi* il pouvait le 
relever; il pouvait en remarquer le» pli,. On ne 
«’□vise jamais de tout, même quand on assassine 
le» gen* ; et je devrais «lire avec plus de ptoforik* 
philosophie, surtout quand on usaansine les gen*.

Je r.e sa«» ce qu’il fit de son cadavre, non plu» 
que des Hollandais caches qui furent décou­
verts et masracres avant le jour, à ce qu’on m'a 
dit.

QuaniJ ce jirécieu.*: jour parut, je me lève, j«* 
m’habille, jt charge mes poche* de tout ce que 
j’f pus cacher «ans «Jonner l’éveil, et notamment 
de quelque argent que je devais envoyer le len­
demain a mon banquier pour l’ajouter à mes éco- 
nom les.

le aor» avec précaution, car je ne me «entai» 
plu* la force «le me trouver face è face avec un 
tel «rélèrai. Je croyais sentir partout dans cette 
maison l’odeur du sang ei trébucher à de» cada­
vres. Le» d»mc*tiques mémo, que je vis occu­
pé» çà et là de» soins du service, me firent hor­
reur.

Je sortis donc en sifflant, comme les poltron» 
quand ils «ont »eu;s. Je gagne sans affectation, 
comme pour ma promenade «lu matin, une plan­
tation «!e bouleaux ou je savais Lien n* rencontrer 
personne à cette heure ; et «Je là j» m’avance sur 
la grève.

Il y avait là un homme do domaine qui amon­
celait des pierres pour y amarrer la chaîne de non 
canot. On connaît IVmprcssement des serviteui» 
ou plutôt des esclaves russes.

—As-tu des lignes î dis-je à cet homme.
Ces deux mots suffirent. Il rejeta la chaîne 

dans sa barque et me fit signe d’y monter.
—La merest bien mauvaise, repris-js avec 

une pudeur hypocrite.
—Ça ne fait rien.
Je monie nonchalamment.
—Allons de ce côté.
Tandis que l’homme gouverne et s’agite, je jette 

mes lignes par contenance.
Je n'ai pas besoin de vous dire que nous tirions 

sur la terre ferme. Quarxl nous sommes assez 
avant en mer, je me frappe le fiont :

—Tiens voilà pour toi, dis je à l’homme en lu' 
jetant une pièce d’or ; mène-moi jusqu’à terre» 
il f»ut que j'y sois pour une commission que j’ou- 
bfiii». Hurrah ! et allons vite.

Le canot vola comme une flèche.
Bientôt je mis le pied sur ce bienheureux con­

tinent où tenait la France. Je plantai là l’hom­
me en lui disant qu'il pouvait, quand il le roud art 
bien, retourner à D«gi, mais que |...ur i ii 

J’avais certaine affaire 
Qui ne permettait pas d’arrêter en chemin.

Je cours a la vil e la plus proche, ou les ma­
gistrats reçoivent ma dépoiifion circonstanciée.

L'empereur fut bientôt instruit e! envoya se* 
ordre» ; croiriez vous que jie>idarit mon absence 
ce scélérat, qui avait tant étudié, eut la sottise de 
les attendre ?

capable de tuer aussi son enfant.

Il fallut une véritable expédition pour l’arrêter ; 
on le savait très capable de se défcnJté, et il so 
défemlit en eflet.

On fit obsolument le siège de Dago. Mais les 
coupe-jarrets qui servaient le Baron le trahirent, 
il fut piis ; et le pire pour lui fut que ce» mêmes 
coupe jarrets le chargèrent d'accusations à l’envi. 
On en apprit de belles.

Si vr us n’avez point assez pénétré ce tissu 
d’horreuri», vous saurez d «ne que la T«nir vitrée, 
ce pn-iendu observatoire, n’avait été élevée 
qu’on ha ne de l’empereur, laquelle haine avait eu 
l«eu i fi«ire, dans un pareil esprit, pour s’étendre à 
toute l'humanité.

Le» malheureux navires, trompés par le phai® 
menteur dans ce passage dangereux que peu de 
marin, connaissent, venaient se briser sur les res- 
cifs de Pile ; le Baron répondait aux signaux de 
détresse ; il ^’embarquait à la tète de »e< chena­
pans, s'emparait du batiment, la pillait et mas- 
sacnit l’équipage. .

Cette abomination ae renouvelait presque tous 
les jours depuis longtemps. La veille du jour où 
il fut arrêté, ce scélérat avait encore commandé 
un «le ces massacre». On trouva «lans les cave* 
du chit *aii des ama, de richesses incalculables.

Le baron Ungora «le Sternberg fut conduit » 
Saint-Pétersbourg. Vous savez que la peine «le 
mort n’exime ihûm en Ru-sie, et vraiment je no 
vois pas là-ileMus qu’on puisse s’en réjouir. 
L'empereur Paul con«Jamna ce misérable aux tra­
vaux forces à perpétuité. Il mourut au fond de 
la Sibérie.

Ici s’arrête le récit du jeune Français.
L’auteur du livre dont nous jrarlion* ajoute cetto 

réflexion inattendue :
“ Telle fut la triste fin d’ua homme qui, par b 

charme de son espii», les grâces et l’élégance d*
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roan'iire?, ovu'u f«il leu beam jourt il<f> ikh:^- 
\è* !w |*<iw hfin«nfc*j «le **

C.H\t ane< tl >lo li<*i t au j»!u>« ring {>*'U<os j»^* 
Jan.i le livre où jo la |>ren«J« i ** »> l’auieur voulait 
ben Nt'ai-ru or, ce ne rtursit ^i’aviùr unit 
I» i<, twata «i'avoir beaucoup ajoiUe.

K. Ü,

A N 0 N c: K S N <> U V K I. I. K S
Chszgeir.cxi &■ dtmturc. Jo*. IVtitcJcrc. 
lUfkirt de h prorhatne Malle.
Lagemt»! et l'ension demand i.

K N C ANS.
Pleur.- 1*. Sheppard.
Marchandai.* si diet—ü. K M. Gib^one.

<< Xujoutd’hui i~oi( a *u Jonurr, uu contraiiv, a 
U tyrannie uuo couleur plua belle : auaei «un 

« action n’en ett que plus Oangcureu**. plus eii' 
rahi*iaule( plu* ^•^»le.,,
Kncore une tois^ cominfnt concilier l'idée de t\- 

r^nnie avec 11 pensée que la ilermère «étalon a 
con .icré en principe le gouvernement responsable 
par S’entremise de ceux qui ktaicnt le plus uppo 
tés a ce gau vente ment l car de deux chose* Tui.e : 
ou le gouvernement actuel est tyrannique, et alor* 
il n’y a pas Je gouvernement retuonsablo ; ou ncu* 
aious le gouvernement resjtonsahle, et ul>irs com­
ment p-Mit-il être tyrannique ? Voilà pour !■•* con- 
truJi 'liant dan* lesquelles le Castor est toinbc.

Maintenant il nous reste a taire voir que ac 
tenlement le Castor est en opposition avec lui- 
même, mais encore qu il esi en opposition^ en ». an- 
tagoiusaie ’’ avec U Minerve, orgsne do \1M. 1 
fontaine et Morin.

tjne dit la d/i/ifrce dans les pair ige* que nom 
avons reproduits au comiiicncemep'. Je ci; article fQ U K \\ C :

LUNDI, 5 MAI IS4-r
A i X A B O N S B s.

Les abonnés an Canadien, qui rkanrent de do­
micile le pre:HHT mot p ochain, voudront bien nous 
dinner leur* nourefix adresses, a^nde ne pas eprou- 
, tr de retard dans Ccevot du jnirrud.

Dans notre article du ‘Jb avril, nous avons dé­
montré q ne la Minerve, dans ses articles du 17 et 
du 21, était parfaitement d’accord avec nous quant -qu’ils auraient déj.t prouvé qu* 
mx principes. En effet, dans «on numéro du 17,1 inaccessibles au sublime sentimer 
elle disait que “ la conduite parlementaire des re- | leurs âmes fermées aux convi.-ti 
<> formixtes du Haut-Canada a été de nature a 
“ '’aliéner la confiance de la majosiié du B'.s- 
“ Canada et l’estime de tous les hommes politiques 

à quelque parti qu’ilaappartinssent. 1> avaient 
“ le titre de réformistes avant de venir a ce parle- 
»• mmt, et rien n’evaitdû prévenir leurs a-nis, au 

moins ce is K du Bas-Canada, qu’ils déserteraient

l.afontaine et Monu il y avait eu un si vivlcui
antagonique f’*
Est-ce le mélenge d’hommes do purti* dirterents 

qui a amené la dissolution de ce ministère Dhr suite 
de l’anlagonismû qui existait eutr’eux f Dans ce 
eus comment st* fait-il qu’un niiuistére divisé con­
tre lui-même ail pu aeuiiérir une niajouté aussi 
puissante oue celle qu’il possédait dans l’assem- 
lilce de roscomniunes t comment se ir.it il que de 
toutes tes causes auxquelles on a attribué la disso 
lutio-i ,1^ ce ministère, ou n’ait jamais pense u 
•’‘antagonisme qui, d’après le principe du Castor, 
devait exister entre les membres de cette adminis­
tration, s’il est vrai que cet antagonisme doive 
nécessairement se rencontrer dan* un ministère 
composé comme l’était le ministère I.atonuin 
linldtvin l

Nous croyons avoir prouvé assez dairem-nt que 
la doctrine préchée par la Minerve dans scs ar­
ticles du 17et du 11 du mois d’aviil est parfaite­
ment d’accord avec celle que nous avons cherché

ne voudrai' pe- meme raisonner avec ceux qui 
c-ontesteraient un.» doctrine si excellente, parce 
■qu’ils auraient déjà prouvé qu » leur» Cieiirs sont

ent de h justice et 
(ions les plus évi­

dentes, l»j plus salutaires; enfin que l» « ul 
moyen d'évit r des diffieutés et des embarras insur­
montable*, et d’assurer le bonheur d- la province, 
est d’adopter le plan tout xiint l", modéré, éminem­
ment constitutionnel et conciliant, d’un arrange­
ment ministeriel dans lequel clnoune des deux ma- 

____ ___ ______________t ^___ __ ......... _ _ jorités (du Haut et du Bas-Canada) aurait s.»s re­
leur vtetiv drapeau, et c’est cependart ce qu’i!» j présentent* respectifs auprès .! i gouvernement, et 

“ ont tait J.a dvfection des réformistes du dans lequel, par une consequence nécessaire, les

Que les réformistes du Ilaut-Ce .mda, |><ir leur con- nous-mè nes a inculquer depuis six mois et plus 
doîlf parlementaire, s • sont aliène l.i confiance et j dans I intérêt du Bas-Canada, et avec les conseils 
I estime de tous I-s liomnu» i politique*, i queli|ue dinmi s aux Canadiens-français dans les articles 
parti qu’ils' «ppaiti-nnen» ■ qu’ils ont .'••seljc |lMir, qtl,, rülls avions précédemment reproduits du /‘dot 
drapeau, et une leur. •tcctidii a lll•!i^* 11 majorité | ,.i l’/.'xaminer, deux journuix publiés aussi 
du Bas-Cona..a i.e . obligations envers eux ; qu’il | dan. | intérêt des ex-ministres, ,>t qu’il y a de 
ne rant donc p!us\on»er a gouvernée le ll. ut par le cette doctrine et de res conseils un “antagonisme” 
Baf-Canada et ,e Bas par lu Haut-Canada ; qu’elle 1 complet que d

Haut-Canada a délié la majo’.ité du Bas- 
“ C:nada de scs obligation* envers ce parti II 
“ ne sera donc plus contesté, par les e.prits droits 
« et éclairés, qu’il ne faut pas gouverner le Haut 
“ par D Bas-Canada, et Je Bas jnr le Haut- , 
“ Canada : car?, ceux qui nous contesteraient une ; 
»« doctrino si excellente il faudrait déclarer tout; 
•• de suite que nous ne voudrions pas raisonner 
“ avec eux, ils nous auraient déjà prouvé que 
“ leur* cœurs sont inaccessibles au sublime »enti-| 

ment de la justice, et leurs âmes fermées aux 
« convictions les plus fiidentes, le* plus salu- 

taires___”
Voüi ce que disait la M nrrre dans son numéro , 

du 17 avril. Dans celui du 21, apres avoir parlé , 
de nouveau Je “ l’absurde et inique prétention de 
gouverner le Bas-Canada par le Haut, ou vice 
tersô,M 
tout le mon 
fait, si !i»n que c-ttc profession de toi de la .tyi- 
i»?rte a obtenu l’honnon. de figurer en anglais, 
comme «ne “ curiosité, ’’ dans h G::cfte de Qué­
bec, en regard des observations auxquelles elle a 
donné ]jeu de notre part :

“ Si donc l’on pouvait conr-nir d’un arrange- 
“ Rient ministériel au moyen duquel chacune des

•lie ajoutait ces paroles remarquables, qae 
ronde a enten'ues comme nous l avons

“ deux majorités, et du Haut et du Bas-Canada, “ Bas-Canada

représentants de la majorité •• libérale ” du B.is- 
Canala s’allieraient et formeraient un minister.» d.» 
coalition avec la majorité « tory ” du Haut-Ca­
nada. Voilà ce que dit la Minerve.

Maint-mint qu.» dit le Castor/ Récapitulons 
son article du 1 1 avril.

“ (iràcc â quelque* articles de journaux incon- 
4» sidérement écrits vt tre*-oiricieus'»ment répm- 
“ du*,” <lil-il, “ l’on a réussi n j. ter l’indécision

dan* l’esprit «I» quelques jicrsonncs bi^n dispo- 
“ sées, mais probablement trop impatient*»» de voir 
“ le parti au<juel elles appirtie»inent reprendre 
“ cette preponderance que «a force et son impor-

tance lui donneront inévitablement plu* tard par 
“ le simple cour* d’une politique conséquente * t 
“ f rme. C’est ai isi que quelques rétlcxions du 
“ Pilot, journal ordinairement si habile pourtant, 
“ et qu’on pourrait attribuer à un moment île mau- 
M vaise humeur, ont fait plus do mal que la réaü- 
“ s.ition doses cons i s ne pourrait faire de bien. 
“ Ce journal, vexé par les votes do quelques 
“ membres liiwraux du Haut-Canada, jette le* 
« hauts cris contre leur pmi tout enti-r et con- 
(* «eille a relui du Bas-C inada de se réunir aux 
« tories afin d’obtenir cette part dans les affair, s a 
i( laquelle adroit la grande majorité patriotiqu • du

au«*i couplet qu.» du blanc au noir, a ceux prérhés 
par I » Ctistor dans *e* articles du 10 et du 11 
avril. Pour mieux faire ressortir encore cet anta­
gonism*», nous al lotis reproduire textuellement une 
partie de l’article du Castor d.» lundi dernier; 
nous laisserons ensuite la Minerve y répondre.

“ Pour démontrer co qu» non» nvanyon*. il faut jeter 
un eonj.-d’ i l sur la po*itli>ii qu’on d.’clarait voutuir eon- 
«ervrr avant et qi’im % iiut.lemrnt maintenue .tirant U 
te-tUin, mai. .pie pnr «ui’e d'un fA. lieux empre*»e:nent, 
d'une trop grando i npatieoce, on semble vouloir «liati- 
d inner aveuglé iient.

•* I e g.siiverneur. Inr.l Metealfe, <l..it bien sentir que 
si |iu«itii>.i artuet'v n'e-t j>a* teiuble ; qu'il lui faudra 
remodeler «on «abinet pour »<« prt:»enter .levant le par­
lement llii* er prochain avec autre chose qu'un brillant 

; dis.'..u» d’ouverture Cela nue fois admis doit faire 
; nai’r-. i».» lui nd.’e d'.-.»aver uu replâtrage romme le 
i nieilic r r. * ilta?, cotnme î.» •eut qui p’.ii,,e lui épargner 
1 le. embarras et la mortiti 'Htion d’un renumioment total.
■ " rnuii di.ite:ne»it apn-s l« elùttire «le la te.-ioii on a vu
1 le I’d >t. dans un njn nent <le mtuvai.e h i unir, ronseiller 
î an\ ras-Cun.i lien» d’iihandonner te parti r. forniiste di 
, tlaut Canada »ur le quel il n’v a pas à eviinpter, dit-il, 

qu 'ique «on rédacteur ait acquis tonte « :i importance 
I pol tique av-. », p vur, e» par re Ou ne [>urti ta 
I • I •• Pi..;/ déclara q'éil ne re.tivit eut réforiiii«‘*s d .

I

11 pe» les l'air* valoir, taxi U C*T vrai qi r i.'aouittis. 
" rtarioM pu Hat.r «t ou uaa-cavapa plvait itTim 
" Laiestii ai x i'oNsiiLi tue pc ctiAqt i. vRovis.'R scca- 
*• Ht:vi»;*r. ”

Qu’eu dite*-voua, metaleur» du Cailor f
f S—Depuis que uuiie avons .'«•fit ce nui précède, 

nsiu avons reçu U Minent de jeudi et le Pilot de sa- 
medl, contenant chacun de deux k trois colonnes îl notre 
adresse. I.u longueur de cet article ne nous jteruiet pus 
de leur faire honneur aujourd'hui.

Cinadt, qu'a s’mnr aux ton*»* .tu Hanl-Cantdx 
e? q l'ave une combinaison par. ilin ils pauvaieut j 
espérer obtenir |''>ur eut-mfines 1rs avantages et la ,

B taucoup de peraonnt
pourrait voir rf (weepfer m rcjpft- ’* *rtnt êm^fèes de l’avis du Pilot qu’elles nj

“ tifs arprèi du gouvernement, et que, de 11 sorte. '* Pfsc,rt point ou qu’eile* prennent à la lettre et
“ aucune des Jeux majorité» ne s’imposerait a1'4 Réclament tout haut n .-me contre l’ordre de 
•* l’autre, nous croyons qu» la principale et peut- ! “ choses actuel. Que les liberaux du Haut-Cana-
“ être ia seul» difficulté serait vaincue. Ce plan “ rfa aient eu peu de scrap île .t l’endroit du tré-
“ est tout simple, mofrré et éminemment consti- “ wr commun, cela est probablement vrai; mais

“ que le* tories en aient réellement davantage. 
“ c’est ce que nous n’os^rion* point espérer .. ” 
En conséquence le Castor insiste sur “ la nécessité 
“ d’une organisation politique pour le district de 
“ Québec,” dans le but de “ resserrer les liens

“ tu'.ionnel et conciliant ; nous le croyons propre 
« n assurer le bonheur de la province et A re*»er- 
“ rer ses lien* «vec la métropole. Hors de 1.1, 
“ nous le di*ons en toute sincérité, non» ne voyons 

que difficultés et embarras insurmontables. ”
Nous nous sommes empressé» d* prendre acte de i “ qui existent, qui doivent exister entre ies mem- 
ces déclarations de la Minerve, afin de pouvoir les “ •)rf* libéraux ae It Ugisiature/' “ de leur im- 
loi rappeler*! besoin en était. primer une unité d’action qui seule peut fairetppcler

Nous avons promis de pa>xer en revue la position 
pri*e par les deux autres journaux français qui 
ont i’-ir de parler au nom des ex-ministres ou de 
quelqu'un d’entr’eux.

Nous bornant t>our aujourd'hui à constater qu» 
le Journal de Québec a termine une longue mace­
doine politique en déclarant, lui aussi, que “ le

réussir,” « d’éclairer et d» fixer l’opinion pu- 
“ blique que de* intrigants actifs peuvent égar. r .1 
“ chaque instant en semant la calomnie,” “ d’ai- 
“ der chaque localité du district A n’élire que des 
“ hommes sûr*,” . ou en d’autres mut*. Je 
faire de l’agitation d’un bout A l’autre du district, 
sinon de la province, et p<iurquoi f pour renverser 

parti dit libéral du Haut-Ci>nada n* pouvait plu» j I* rotnistère tctuel sans doute, 
prétendre à être consulté dans une question d’ar-| Mais quand cette açitxtion «’étendrait a tout le 
rangtment politiqu», ” le* libéraux du Haut- Bas-Canada, et même a la province tout entière,

aurait-elle pour résultat d’aioubCanada avaient annule le contrat qui les unissait 
aux libéraux du B s-Cauada, ” “qu’ils avaient 
mis ce* derniers dans It position de pouvoir les 
abandonner s’ils y trouvaient leur avantage, ” et 
qu’à l’avenir nous ne pouvons avoir avec un parti

pour résultat dT;|outer un seul m»mbre 
de plus au parti de l’opposition ? aurait-elle l’effet 
de efianger d’un *»ul iota la position que nous ont 
fuite !»* demieres él*»c*ion« générales ? aurait-elle 
pour fin de convertir en minorité la majorité

ou un autre” (dans J» Haut-Canada) “ que d<* tcrielle produite par ces élection*? S’on, assuré- 
pures transactions, allant li où nous trouverons la elle ,ai*?r' no,,, **mon« a le croire, n’a
plus grande somn.e d’avantages,”—nous bornan», pt* une aua*i ridicule, une aussi ahsurde prétention, 
disor.s-nou», pour aujourd’hui a constater ces de- | Alors à quoi bon cette agitation ? a quoi bon r»*-
clarations du Journal de Québec, conformes A cel­
les de la Minerve, nous allons nous occuper un fro­
ment do la position prise par le Castor et faire 
contraster sa doctrine avec celle des doux autr. s 
journaux.

Dans son numéro du 10 avril, le Cflifor disait :
“ Les hommes de toutes les nuances politiques 

“ sentent et nvouent que l’état ne marche point 
“ régulièrement, que l’un des pouvoir*, celui d. 
“ la force, violent*» le pouvoir de l’opinion ; qu’il 
“ n’y a pas aujourd’hui, en un mot, entre les gou- 
“ vernants et les gouvernés, sympathie, entente, 
“ unité d’objet et d’action, mai* qu’au contraire 
“ il se fait des efforts de toute sorte pour entraver, 
“ retarder, anéantir meme, s’il était possible, le 
“ travail de la liberté bien garanti? rj'ie réclame 
“ le peuple en échange de l’appui qu’il offre aux 
“ chefs de l’etat....”

Or, un gouvernement dans lequel un des pou­
voirs, celui de la force, violente le pouvoir de 
l’opinion, n’est plus un gouvernement populaire, 
un “ gouvernement respo''«ah!e ” comme on l’ap-

tielle: cette proposition est évidente. Cependant 
e Cas/or, qui dan» son article du 10 avril, a fait 
la dé-.ouverte que le pouvoir de la force violente 

ici le pouvoir de i’epinion, avait réproduit quel- 
quelqu»» jft-jrs auparavant une adresse au bas de 
*? trouve le nom de son éditeur et dans laquelle ou 
lit ces mot* :

“ Quoique d’après Je* declaration* subséquentes 
“ du chef de l’exécutif nous puissions conclure 
“ qu’il a en quelque sorte abandonné cette position 
“ et qu.. le çouvememesit de cette provir.c est au- 
“ jourd'hui ouvertement administré »ou« une pleine 
“ odmisriem de Pen titre responsabilité du ministère 
“ colonial a PassembUe lépaslutive, i-.o.is ne pou- 
“ voni ” ete “ Quelque satisfaction qu»
“ n<»u* éprouvions A la certitude de voir que le 
“ bienfait du tptuvtrnermenl responsable, accordé 
“ aux colonies britanniqu'»* de l’Amérique-S»p- 
(< t ntrionale, ne pourra jamais leur être retiré,
“ c^tte satisfaction s’accroîtrait ” e'c.

Voilà, certes, une contradi tion bien frappante 
et .’oit no”» aimerions à avoir l’explication.

Dans le même article, nonobstant les parole* de 
’’adr-Mt que nous venons d» citer, et celle* de la 
réponse i cette adresse, publiée dans ]*> Castor du 
14 et d*o* laquelle, erttr’aatres choses, on lit que 
“ la dernière session a eu pour résultat évident 
“ celui de consacrer en principe, per Penlrer.aise 

de ceux qui y étaient te plus opposés, la «eu!» for- 
“ me de qouvernemeiit qui convienne â cette co- 
t! Ionie ” (le gouvernement responsable), nouob*- 
tant ce* paroles, disons-nou», le Castor ajoute :

serrer les liens qui existent entre les libéraux des 
deux sections de la province, quand les ch»l., les 
organes des libéraux du Bas-Canada indiquent une 
voie tout opposée, quand de, journaux tels que 
l’Examiner et le Pilot l»ur crient qu’ils ont trop 
long temps sacrifié a leur alliance avec I» parti dit 
libéral du Haut-Canada, qui les a trahis et vendu», 
les inte/éts de leurs comp,trios du Bas-Canada, 
de leur propre section de la province î a quoi bon 
cette démonj'ration populaire au profit d’hommes 
qni la condamnent, la répudient par leurs organes 
reconnus et avoués 1

Nous disons dlmonstration popula re au profit de 
certains hommes, parce qu» l’opposition faite par le 
Castor n’est pas en faveur d'vn principe, puisqu’il 
a admis que ce principe est irrévocajùp/nent établi, 
reconnu, consacré ; mais en faveur et 
des personnes qu’il a en sue.

Nous pensons bien, d’après le ton sur lequel le 
Castor parla d« M M. Lafont&in.» et Morin dans ,

I son dernier article (du *28 avril), qu’i! n? sera i <tu',onÇ***••• qu«» l’em •acrili" trop «isémeni, *u désir de
rï'riUTrr te p i>i«i>ir, 1rs a«*nt*g » qu’. n ne peut m toquer 
de 'rouffr pi « lard »ur I • grn.<l chemin de Is com>i«Unce 
où le |'0*j*vr»i et U f rer du iho*c«, Is justice, 11 bonté 
de î.ui-e r, I«e, reux-’ii ei fin qui ont le Courage d’une Of 
position f irt» loriq.i’rllc e>t un miine, piurrtUent bien,

I
v y «ni que !» «h ue publique dégèiere p irement en une 
qu. s’i >n de mua »t de <iet>irr«, abindonner ie psfer au 
rn-ifant et c'i* r à leur Imir, |ll•tlce et argent pour le du- 
I ’'ict d- Q 'être, et e.’iceorj r leur mirui qu’à ceux q„i 1rs 
leur offrir»ie,|t, \ ùtà, nous te ersign *n«, le genre d’e# 
*»ril fu!d c que ten tent a créer quelque» opinions du Pilnl, 
dont re j Mirnil rourtinl eemt.l» ô’re revenu, si le demi- r 
• rtirle de lx y/inrrvr qu’ont ACeneil i ”.?fr une sorte d<»
I m le Cit'iu fiet, «vceirouisl* Goull '’ûlso *. *'

N-«s •*nime, cirieux Je roir comment U Mn.tin et 
lv Pit * prendront c*s eomp!'rnet,is,

I.’observât! >>i d*t Cui.tr,’ au »ujet de I» difference qu'il 
S «. pour le Cuna>lus, entre des ministres et d*»s e\-

piofit

guère disposé aujourd'hui a faire de l’agitation en 
faveur de ces messieurs, mais Men en faveur et au 
profit d’un certain ex-ministre, grand amateur 
d’agitation, de coir«niotiot), etc., au soieii duquel 
le Castor sc réchauffa et que la Minerve a eu trop 
Hair de néglige: à dessein.

L? Castor n» veut à aucun prix, à aucun? con­
dition d une alliance av.»c les tories du Haut-Cana- 
da. Il ne P,'tit, dit-il, comprendre « qu’un mi­
nistère moitié tory moitié libéral puisse fonctionner 
long-temps sans antagonisme.” Sur ce point enco­
re il est en opposition directe avec la Minerve, qui, 
elle admet non-seulement la possibilité, mais en­
cor" !•* nécessité d’une semblable combinaison, 
qu’elle regrrd? "orrune la .e,i|» j i*;* ft raisonna­
ble vu i’édut politique du Haut et du Bas-I'un.ida.

I.tenir pour eiii-mêine* tr 
j : Sont * ! 'i .; r- (.

“ At.rî1. l’esprc* de faute du /‘dut, !., Mmerre. r.'p.n- 
■luit à un article du Times dans le jnel oe journal .nitre 
la v^io d'un «e.' imtn «*letnent afin qiie l’organe libère! 
fuse «''i prix pour y consentir, repoti»»e diteràes 
a <• i4atic-'s et récriminations incidente* do li fe ii||o 
n.inistirielle. puis conclut brusquer.ie.it rn drrlarsnt que 
far'angement d** nfftire» . -t facile et qu’il re suffi: pour 
ti'iir a ia'uai* tes t iri-s du 11 iiit-Canada »\*c le» libé­
rait* du Pis, que de s’entendre pour laisser le* majorités 
g>tiv»rn»r leur portion reapertive du li province, et 
d'al ettre au pour, ir le» honorattles l.sfontaine rt Mo­
rin N.ius niui ins a cv.iire que re» humtnM rmiuent* et 
patriotique» ne voiidrtieitt point sanctionner de* offre» 
»a«si im'rt.'chi», et «i peu conditionnelle*. Quoi t le 
C«n»d i devrait • l.ipter en considérât! m des honorables 
l.sfontaine et Mortn un miniatêre où seraient M Draper 
qui ti'a t'X» d'influence chcA le parti tnr» du llAut-ran»- 
*1*. M. Morris dont le nu:u y e.t preequa inconuu cookm.- 
homm » politi pie : un csbiiet avec qui te «eut ministre 
inve.ti de la contianc* des tories qu’on veut rallier, NI. 
Robineon, n'a pu deroearer fia tnoia t four te Bi» Ca­
nada, conserverait-on M. I>nly cvinme fecrétaira, celM 
de tous les ntiuistree qui ti'cxerce point ws-a-vis du 
pouvoir I* contr.il* da ia réfignatition, qui peut chaque 
j>ur compromettre »e» collfg'ies aupr. sdu gouverneur 
que tes fonctions obligent à fréquenter journellement ? 
C<.n«« r ferait-. D M. Smith, i'bo’nme qui ne trouve place 
dans la représentation aatiotiale que grâce i un bourg 
pour! dont il faut acheter tien cher les favenrs? Non ; 
me«»i-t:r« ? afontain* et Morin ne voudraient p !»it, ne 
pourraient p int se prêter k une combinaison qni n'offri­
rait pa* la m >indr* perspective de stabilité ; car avec le» 
homuies actuel* du Haut-Canada qui n'ont pas assez de 
p ddi auprès de leur parti pour lui imposer les condi­
tions de U justice pour le Mas-Canadt, il leur faudrait 
trop sscritier à U paix aonimune Telle est du moins 
notre manière d envi »‘<W lea chose», et la Minerve en 
y «oufeant x de :» f ùa trouvera peut-être quel!* a par­
lé trop tôt et i le msi lé'v'-ent.

" D 'j i le Cannli’i. s'es, etnperd de !a prnp isition de 11 
Minerve qu’il ri»e r i m • itraM D nlmi'itude de «o» vues 
avec ce ies qu'eatrenait te j.remier de ce* journaux à la 
vuiis des fi rti n- g.-n^' Ij». rouibintUon que I. V,- 
H'-re C m^sttil te CO* vert av#r ie re.te de l.i prêta* lllié- 
r»|r. f.» Cm.l'ties •*.*; ri* qu'il ï t iu/>'irs Jrs.rd voir
messie (.«finidae et M tin r-ntrer su pouvoi--, qu’d 
Irnr mè'ersit «on appii mn's qnM ne diffl r* avec la .Vi- 
n'rie que »ur I- mo-ee-it 1- '*•« y fiirc arriver. \'oil.\ qui 
rs* rhtr ; 1- Cmadien spp-iierait su pouvoir mri.irir» 
f.xfinla ir et Xlorm .tout d a eoBihxt'u les ialentions rt I. 
t'O'i'in'ie il y t p* n te mni«; eelt s'espli pi-tans le mo.n- 
dre • ff irt • rntr» .1rs ministrea et de* ex- n n.itrr» il y a 
*Ou*e lx d (T'-rrnce d l rn' nte.

I.’.'ltrorc qui, elle appuir, pour r'u,r, l'idér 4'i,n rxp- 
p ' or h urn rntre l'« Canadiens frxrç.i. el le parti qui a 
au) "rd'hui Tas codant «lins K II .ut-C tt » la *e ràrrle 
h tutrrn. n* cont ri'» .-çe de cimp omi, off. .t par I.» .V«- 
n rrc q'i’elie arms' d- ne Vf ndrr rn re "omcnt-ci que 
le h"mrnrs lins /■•ji'd aux p'iocqMS. Nous craignons 
br iue que l.x 1/"r>r». par xon dern.er articl', n’ait 
tr *:• i rt'é le 11 .ne À cette arcosxtioe.

“ N .us dênl.iron», avec b-aueoup d’htmmes dévoué, 
rt •inc.'-e». ert ernprrsveo.enl d* s IrUX journaux libéraux 
d" Montrà»! » signer avec le gouverneur acniri |r» artirl s 
d’une psix qu’il «eri bien d'Ifictl? de rendre honornble. 
No.i» le déplorons, car nous mignon» que l'impatienre 
qu'il fait supposer rfrï no* co-lihéraux de II capitale, qui 
piuMxnt ne .onff-enl puint S' txnt, hrsuroup s’rn fuit, que 
I» ffittriet de Miiàb-p, ne fini«*e par jeter |)ur ni nous )•* 
re-tnes de la ditision ; car ici beaucoup d'huinuirs sont 
antxnt att irhés au maintien des principta depuu si long- 
t' Uipi xiboré», qu* d'autre» pcuvrnl l’être 4 «1rs avanta­
ges purement rnx'.éri.ls et rr ouirnlanév. l>e.-lors ceux

LES ETATS UNIS, LE MEXIQUE 
ET LE TEXAS.

U Abeille de In Noiivi'lte-Üriéan* du 21 du 
mois dernier, quo nous avons teçuo atanl-hier, 
contient dos nouvelles de Wrà-Crnz jusqu’au 12 
avril et do Mexico jusqu’au S, o|i|> triées par la 
guè elle/’Vinny, qui était arrivée en t jours do 
\ tra-Cruz. rliies ne nianquci.t pas d’mtérét. 
En çapitulo du Mexique avait eu; bouleverrve, lo 
7 avril, par un tromli'emont de terre plus désas­
treux encore que celui qui, lo 1) utar-, avait ra­
vagé la vil.'e d’Onjara.

Lo général VVull était ottivé à Mexico lo 22 
mars, après avoir résigné lo c.oqimttiidi'inont do 
-e* troupe* entre les mains uu général Armia.

Il paraît qu’il s’étmt passe eu Californio des 
événements sur lesqiicl* on ne donm* point de 
delà Is, mais qni devaient è ru d'une nature fort 
grave, puisqu’on patio d’une cup'iulauon ot do 
l’évacuation do ce pay* pai !t*s troupes mexicai­
nes. Une lettie do M.izatlan du IB mais dit: 
” l’ar un hâtimont ar ivé hier, vouant do la Imite 
Californie, nous apprenons que le gonéial Mi 
chetorrena est en route pour venir i« ', aveo 200 
homines de troti|»e*, ayant été oh'igo do quitter lu 
Califurnie aux termes de la capitulation. ”

L“ |v»uple du departement de Chilunhua ro- 
fuse po-itivomont h» paiemont do* tuxes, sous 
prétexte que les irruption* dos indien* Apache* 
Toi t réduit à la plu» extiéniti misère, et quo duns 
tin tel élit de choses le g ruverneineni Jnit !e se­
courir, non lui prendre le peu de rtf»souiccs qui 
lui restent.

1^ ministre des finances, M. Eoh.’vo.ria, u'e- 
tait demis pour raison do santé, li est remplace 
par M. Luis do la Rusa.

Comme on le verra plus ha», le tninixlre de* 
Etat*-Enis, M. Shannon, avait tente en va n de 
renouer les relations diplomatiques avec lo gou- 
vornoment mexicain, on lin t'osant .riiyp-rontes 
prolcelaliona de bienveillance, t|ui t e pouvaient 
être ari'tiediie» que comme une umére dérision. 
D’opres des lettres reçues a Véra-Cruz peu de 
temp» avant lo dt*| a t de la J’nnny, M. Shannon 
avait quitté Mexico, était déjà a Tacuhaya cl 
devait se rendre inces-amme rt aux Etats-Unis.

La frégate ang a se Eurydice était ai rivée le 
12 à Véra-Cruz, venai t d.» (ia!vt»*lon. avec «le* 
dépêche*qui ont ete de suite acheminées aux 
Etats-Unis et à Mexico.

La l 'a int/ a rencontré, par 20e’ IG’ rie latitude 
et 1*3’'20' de long tiij.», l'escade américaine du 
golfe, se rendant à Véra-Cruz. Elle «*.» co npo- 
naît .le la frégate Potomac, «les corvettes J'iiImou h, 
Fairfiel l et Lau rence et du brick tSome s.

( Frti ail de l’Abed'e du 21 u> t il.)
Sons arnns déjà donné la «ubslanre de l« l••ttrc éerite 

te 2t* mar* par M. Cuevi», miniMrc Je» affaire» êtr.xn 
gerrs
I
•usprr 
contre
4

Miitimtnlr d'audliê envers la Mviiqi e au même 
où il lui fait une uttense et ou U viol* (’intégrité du |feüt 
loue de la r4|>ublique, le g.iiivornemeiit de eet|e-ei eit f" 
éluigué de «Livre i rlic |>uliiiqufl et d'aeeurillir let », r* 
rtin e* que lui dorme M. K quel» que eortiit du reilt «ü 
eenlimeiite (icrsoiiiielt. **'

l.e eouxaigné, ni rotant f. ltr d*<deration 4 S, p M 
Shannon, par ordre du S. K. M. (’résident par mié-™1' 
d» la République, ne veut point entamer une nouvelle d " 

| eussion, alten lu quo l'inlerruption de» relations ne le n" 
nu l plu», cl qu’il n’a rien 4 «jouter 4 ce qui déjà H 4! 
dit par ce niiuiala.r. *

Il a l’honneur tic. Signé L. fj. Cu»:v*»
l.eejournaus eonnnrnlcnt fort diver»ein.-nl celle c 

revpmdance. Le MunUor e'élonne de la ditpoemon'p 
mi de du guuveruerneul qui aurait dû déi tarer |4 

1 i uiaédiaiurnent aux Etali-Unl*. Il ajoute cependant 0/,*
' de» li oup. * ont été dirigée» «ur h T. xm et *l,‘’e ■ T •'"•euro ai,gnuve nrui. nt d" l •• renforcer de manière 4 pouvoir fur 

un*, ca'iipagne rflicsM. liru
Lv Mimrca ccusure le ministère sur »» conduite 4 IV- 

gaol de la question du TeXi», et deinmi.lc di s .'X|ilirnij n. 
sur le départ de la f-égale angliise de Ver».
(iatrestoo, avec d.rou>rrturea pour le Qour.rnemem d

I
Te*i»

l.a VotiUI Pue pii attiqne tés vivrmrut le minielèro 
et l’accuse d’incapacité, tint a cause de |j qiie,|j0h (|a 
Tex iv, qu’4 cause «lu soil inauq'ie de prévoyant e et d'un.r
(la relstifaKint « li Galirarnte qw rut aislatenanttri
l».oie a l'aouri lue au p liul que le. Mexique est niciiae^ .1- 
perdre celte iiiiportaiilv nroviurr.

Le I iurio de Peru C ru:, journal teg- et modéré dt 
que. tout ru dorant ar.leiument le iminlien de li p#|T 
il ne v il g lere pir qu. I< m .yen. on pourra l's vsurrr . '

<*riqu. I|U a cxlraits douueruiil une nine des eiifm- 
e« t de l’opinion publique au M. ai pie. |,» misse „,r%|( 
dem nid. r ta guerre « <r.ind» cri». L» » gens » igc» |, , rj| 
RiH'Ut, i l vou Iraient IY» lier, liiii s ne siivent Irou forr* 
inrnl rési.icr a l'.iojnion qui !• » déborde.

L-mais le Ditirij d t (i bieniu publmit un orticlu 
fort belliqueux. Aprus «voir frtt, 4 si uurnère, l’|| ,{u. 
ri |ue<le I» question du Texv», il continue ainsi ;

« Li rési-lamc rildonr pmr le Mexique, non scutr- 
ment uu «|ro I, mais un d voir iridi.peusabi* qu'il faut ah- 
sulumeiit rcini Ir »uu» p. i ie d iginuninie. Un usurpe ,0I1 
territoire .t la ju-tue veut qu’il défende sa propriété 
fVi'e pr-n irrc inv isiun menar. d’i're soirie de besucoun 
d’iutr. ». I.x I «i de notre pro ire conservation nous jm-vo. 
ae ht devoir du pourvoir ù iiutrc sûreté. I.» co ivenancr 
•'"•e pou-x le* Ktits-L'uii! a noua .nvulur; la même 
convrnsnee, que dimi « nnu«. m.e conTcnanee mille foil 
plus pins .HT. appuyée sur |- droit rt l> ju.llcc, noU. 
fiit une obligalinn d« !.. lull.: ti d» li ré>i*anre. Irt 
Llata-L'liis veulent s'agrandir u not déprna ; nou, 
voutunv que cou.ervrr ce qui uouv apparlùnt, et l'égurr t 
nos dere. .niant* te territoive que ons" au» de guerre ont 
arraché ù lx couronne .l’Reraftp. Its Ktati-l n.'s ,eu- 
tent étendre le marché de l’esclarogr ; nous n’aspiron» 
q défcli Ire, i ied a pied, îc lerrain de la liberl". r 

• Le droit, I* luatiec, I. noble cause de llmiu.iii é sont 
rs.cniiellcinrrit identifié* ovee I, cause di, Mr\i|uef 
Iv lutte qui f . commencer par SUIT de l’uipi.t" sgrrtMOri 
de nas déloyaux voisins. Devant I- monde entier la 
qu.ltion est dé|é résolue en u r're f.t. ur axant qu i te’sort 
de* armes l’ait decider. L.» vau* de tous les hnmmra 
qui ne regardent nas comme de vain* mois la muralitr 
11 ju.'ire, 1rs droits et I. digni.é de l’r.poe" humaine no,;i 
arcompagnennt dans la guerre qui se prépire. Ce»
Mcxicsi », jugés av.c tant d’mjus.ice par lea rrlaUons de
qur'q k s «oyugrurs, «ont rombattre pour U ti?ilis.vtion 
I. liberté rt la n ortie, ron'.re la nrliou qui (e M,lle L.g 
n pré» nier cr» nobles causes d>ns le >oii*e»u Monde.

« Le moment pour rntrrt re. dre relie guerre ne s.iurml 
c-re p'us opportun. Notre '. rnier rh»iig.;',,tnl pobiique a 
Inriiié uor e immun«utés d’intérêt si i itime rpie 1» njiimi 
mraieaine. d-pui» I"» gl incux événements de .lécrmtir. 
ne fai plus qu lin* masse um» rt eompaete, anim.e du 
même r»pnt, des mi nrs dévirs, des mî mes rvpéranee»
1 ’«ggrégslion du Tens i si venue res-errrr plus étroiie- 
inrnt enrore ton» le» lien» qui déjà réunissaient no» diifr- 
»r» communions politiqurv. Toole» sont profe.sér» pxr de» 
mexicains, et jamais rnix-ci ne restent indifférrnt. quand 
a nattouiUtècst co péril, quand enfin notre tsi.i. n s m»

menaréc.
m f ) ..a I m rx».arwtA-.f a.a A _ g I ...

I , . . 7 jmur iv pnirw ii«r< mimairpa pi <i«’4 «y\-
.as or ne p comjirci .r? qu un .r.iriiV «• e j ministres, n’est q i'une ini|irrtin*nee que nous laisserons

Ulrica /V . m vw.e tM r- . . . ^ <s 4» • . a . 444. ■ 44» 1^. — i     ' •imposé puii»? foietionr.er long-tém,i» «ans 
Mai* nn’était-ce donc nue 1" minis-

Hinsi corn
antagonisme, .vvm qn’rtait-ce donc rju" i" mini'. 
ter'1 Lafontainé-Baldwin? n*< tait-cc pa* un minis­
tère composé de ton* et de libéraux ? Nous 1? de

pa.*rr, 4»ec d'autres du nu'nie genre, pour ce qu’elle 
vaut.

An resté, la doctrine soutenue par le Canadien, si 
elle est nouvelle pour certain* journaux, ne l'eat p*«

•'il.xn ion* au f astor, (ju’était M. Sullivan, jtréxi- I ponr IhnnoraMe M. Lafon'sine : car dau» la discours 
dent de C" rriinistèré ? N’avait-il pas ( t • I • con- prononcé p.xr lui Jk la chambra le 13 septembre 1842, 
séiller dé sir Francis Bond Head, d* sir fieorge 
Arthur, «ic lord Sydenham ? n’était-il p;-. un de 
c?ux qui avaient conseillé l’exécution de Lount et
Mutthew . pour avoir participé A la rebellion ? re 
M. Sullivan ctait-il tory ou libéral ? et n’v avait- 
il pas dans la ministère Lafontaine-Baldwin d’an­
tre* membre* qui avaient appuyé l’administration 
de lord Sydenham, qui avaient même fait partie 
de cette administration entre laquelle et MM.

avant d'entrer au ministère, rn parlant do tes nèguntt 
tinns avec sir Ch»r|r» B.igot, il disait :

** l.a preuve que je voulais en autant qu’il depan* 
" dait .la moi et domes amis, furiliter à Son Dxcell'nce 
“ Ion» 1rs moyens do réaliser en qu'avec raison il appe- 
“ lait un grand acte de justice pour la population fran- 
*' çaiso, c’est que jo lui déclarai plusieurs fui» qu’en 
“ supposant nu'me que jo pourrai» avoir dr» object! 7»* 
“ prrs'inuelle» 4 aucun «Jeu membre* du conseil rh«:»i, 
’’ dau* 1* llaat-Canada, jo "royal* de muo devoir d# nx

ponsc Je XI. Mi innon rt li répliq
ri cette corrrvpondsnee telle que It donne le Courrier 
Franreu de Mexico :

Mrxico, 31 mars—A. S. F.. M. le mini 
lions rxiéneure* de la république mexicaine 
si/né, rixoyé extraordinaire tl ministre plénipotentiaire 
des Etats-Unis d’Amérique, a l’honneur «l’accustr récep- 
tioi. de la note de S. E. M. !.. I.'. ('liera*, ministre de. 
relations ex'éri urr« de ia re|uiM»qn* mexirainc, tous In 
date du 21 cojran', psr liqu île il lui <11 noi.ee qo« le 
congre* de» Etatvl.'ni» a .aictionné l'aggTgution du 
Teias a leur territoire, que D m:nut'e meaicsm * cessé 
sr» fomiti mis et protesté ron're cet atlr du t; u gréa rt du 
gouterntmei.l ilt-a F.tiU-l ni*, tique I.» r I .lion* dipio- 
mitiqir» n > p*u*ert conii.:u. r rntr* 1rs leux ray»-

I rs ité..« bbé-alea et écl«iré< 1 du eotirero m nt ■cto.'l 
du M»xi pie ivaim' f.it espér* r su «o«*<igne que tous !*•* 
motifs !c tnécüiiteniemrnt oui existaient rut 
gouverne nent» scr.ient réglé* d'an* inunicr umicalc rt 
en termrs j is'r* .t h moribY* pou- !. . d tit pays. Il 
rrgrrtt • do voi-, d nv !x not. !c S. F. M. Cue.*», «u 
refu* de la part du Mcai/ue determiner ainsi toute* U > 
ditli 'uliés rt de conserver la paix drs dm* nations

l.e sou-signé peut assurer a .S. E. M Cuevas que f00 i . 
gouvernen. nt a le vif désir de cultiver l'iii.r ie et la bien- r in 
veillsnrc du Mexique; il saùiri r. ttr oeeasion pour ré­
péter r» qu il a eommuniqué antérieuremrnt au g mvrr- 
nvmrnt de celle république, c’. »(-a-br. que l’Agregsiion 
n’a pat été a lo; lée pur sui.e d'uu esprit d’inuuiiiv contre 
elle rt que les E'als-Unia sont prêts et désirrux de rég'rr 
toute* lai questions, dans 1rs t Tme* lea plu* juste» et le» 
plu» libéraux.

Les F.tats-L'nis, ayant off rt au Mniqur l’olivier dr la 
paix, et ayant manifesté leur sinrère désir de régl.r 
toutes question* d’unr maniéré aiinc»le et sous dis 
priiicires jusie» et honorahlr* pour l* s d<ux gouxerne- 
inrnts, ont fait lout ce qui était eu leur pouvoir pour con­
server le» rel lion* d amitié entre 1rs d. ux pays : il appir- 
tien*. maintenant au M'iique de décider *1 rrs rclatiuii* 
an.iealet continueront 4 sub-iiter, ou m la paix de* deux 
nation» sera troublée parmi coillit également préjudicij- 
b!e pour tintes deux et qui ne p.urra que réjuuir Ira enne- 
ni 1 de It librrté civile et des i.uli utions lépublicame*.

Le soussigné passers sous silence l’accusation portée 
contre sou gouvernement d’avoir viole le traité d'amitié 
qui l’unit au Mexique. Le droit que possed. Ir Ti xas 
de céder tout ou partie de ton territoire aux Ettls-Uni», et 
Ir droit qu’ont ces dernu r» de le rer t vnir ont déjà été am­
plement just.fiés dans plu* d'une occasion.

Le soussigné n’a reç 1 aucun «»i* officul sur l’acte dé­
finitif dr son gourernement relatif 4 l'afgrégatlon du Te­
xas à l’Union, quoique d’opre» l> » nouvelles particulières 
qui lui sont parvenues, il ne puisse [dus dunt.r que celle 
mesure iiYit été sanctionnée p»r le Congre» et approu­
vée pnr le Président. Il attend de jour ? jour .1. « dé­
pêche* de ion g'vjxt.nemrnt «vrc des u structions *pé« ix 
Ir* sur cell" affaire, et, usant du faire aucune ■ulie dé- 
mirrhe, lirai réio'u a attcndie l'armée de cea ronimn- 
nication*.

l.e iouisigné a l’honneur ete,-
Signé \V||.*0< Siuxnov.

J S. E. M M’»/ ou Shannon, Envoyé extraordi­
naire dei Etait-Unis d’.hnii upie.

Pslvi* nalionsl Mexico,avril l'.t ».—l.e souiifgji.’.

rappelé tou. U» parti» soi,, n /k^ liannière ! lego.- 
xernement suprè ne te féiu it* de tr r*lrouxer, ainsi .ou­

tre des rrli- “ 11 lè e *'un,t, n1°1UTc!l« >":'e nationale, comm*
e._l,e sous* i c,rllr A"'• ‘■onqui» I indépend.i re. comme crlte qui » 

a-suré le triomphe du mémorabl* louluxrmeut dr d. - 
cemb-e.

s L* gouvernement tuprêm* n’alltn lait pus moi.» de
i cette nation magnanime qui ne pouvait roosentir a »o,x 
, infamie et 4 »t destruction. Dm» la prévision d" cr» 
évènements, il av»jt donc pris tout** le* mesures pr p-r» 
4 I.x résistance. Aujourd'hui que, mxlbeur-usemeut, et* 
fait» sont accomplis, le cabinet qui nuis 3lt| f^,i 
souvenir, de son ongi r, fort de i» justice ,!r mVre rau-r, 
t irt .Je l'admirable concert qui regue autour de I ij p,nni 
toutes 1rs opinion*, «e prépare 4 lutter. 4 I» tète de I* 
nation tout rn itéré, 4 protéger l’intégrité de notre terri- 

1rs d.ux 1 ,,re-^ ,,,''fen,Jre "‘‘‘onatiié et a vrngrr nos droit* 
_ _ ,. t noi r honneur, l.e guutt rnrment, le peuple, l’armée,

toutes tes clas rs de la société, toute* les 0|>inians tmi 
animées du meu « patriotisme. Tette unr.milé dr volonté* 
rt l’éVidanl* justice de not.s: exuse sunl de» cage» err- 
tjns de 11 sictoirr.»

Le 2 avril le même journal rrcomuanlr h p«,x rt l’of- 
érieur, romme m yen d’tvo r Ir territoire dont vru-

tint s’.mpirrr 1rs » Amrrir lins du Nord.»
C evt d'trl'eur» lr ,iajrt qui .absorbe toute l’attention de* 

journaux. I. T. xx» et le» Etiti-Unir, tel est h litre de 
tous le* artii L't.

rRKVftLKMEBT I»»: TcHItC A MEXICO.

F.e Icracruzano du 10 avril lionne le* détail*
: suivant» sur I affreux tremblement de terre rjui,
I le 7 avril, a boulereraé Mexico, la plu* belle des 
cités du Nouveau-Monde :

\u moment où nous écrivons c-s ligne* dit le Siflo Au 
N, les halnt.ants dr I.x rapitalrde la rejiohli |irr sor t 1 Brora 
saisi» d épouvante par niite du terrible trrrnblrmeni de 
ivrre d’h rr, dimt n uis ne mnnarsvon» psi him encor» 
tuu» lis désavtrenx ill s.

Hier, 4 3 hrit'rs 5* n,inutrs du so.r, le» ost.'liiiion 
eom.Tcneenn', lég}-ra d'ibord, plus fiirtrment pronon* 
c< rv l.a di ertloi. d'i mouvement paraissait être Nord 
et Sud. Sx durér pr ut êlrr évaluée u plus de deux minu­
tes. Le» serous».'* furent terribles; pirsonnene se rsp- 
pcllr avoir jamais rien éprouvé de scmblablr ; et l’élit 
de* é üfirrs prouvent trop bitu que ic n'rsl pas une exa­
gération,

« Nou» nous trouvions psr lixs.vd sur lx grande place, 
et nous «von» vu 14 un sprctsrle qui n’rst pas dr nature • 
être oublié. En un mornriit lv multitude, naguère tran­
quille rt distraite, tombait .t genoux, drmandnnt pardon 
4 DiiU rt rivnptan! avre anxiété les oscillation» qm me- 
nsçairni dr convertir en un vaste tom' eau la plus bel!* 
de» ville» du Nouveau Monde. J.e, rhainei entouraal 
le port! |ur a'agiiairnt avec foree. 1rs dillrs du pavé s’oit- 
vrairnt, les arbre» »r b ilirçairnt étrangement, le» édifi­
ces et hau'r» taiir-. p.xr«i- aient suivre un mouvement d’or 
eillation ; la grande fli.-he, particuliérement, poaéc aor 
Ihuloge de li Cathédrale, vibrait avec une étonnant* 
rapidité A 3 heure» .'ifi minutes le mouvement avait ee»- 
sé. I,’air était lourde, le ci. I nébuleux et sombre et I* 
tempers turc élevée.

, . „ * B‘'•t'U'p,>*»ible d’énumérer tou» Ir» domnpges citi*
ministre des relations exténourc»,» l’honneur de faire pirt , lus. Il n’y a prnbabl. ment pa» une rnsison qui ne port» 
OS. E. .M '-hinnon, en répon«e 4 la ncte qoe S. E. p»sdi« marques de re terrible événement. I n grsr.d 
lui a adressée sous la date du 3t du mois d* rni. r, que le , nombre d’rnlre elles sont fendues et profondément lézsr- 
gou irnrruent de la république ne prut continuer les r.li- d’aulr.x menacent ruine «I beaucoup «ont tombée».
tion* diplomatiques avec celui d. s FàaU-L'ni», atleudu 
quell?* m? sont point conipvliblci avec la loi snrirlinnuéc 
pir le Frésidrnt de c.-s états ralativemeirt a ragg'égxiiori 
du département du Texas 4 l'Union américaine : ccttc 
résolution est fondée sur la nécessite* pour te Mexique de 
ne point conserver les relation» amicale* avec une répu­
blique qui l’a outragé en usurpant une partie de son ter

l.e» ru»» San Lorenz u, lx Misericordi.i, Tompeate Z»pC| 
Victoria rt la grau Ir ru.' ont p i itiruliérrmriit aoutfer'. 
l.e» aqii'diirs ont été rompus en plusieurs rndroits, I» 
pont de Ti nu.laie Vest démoli; l’hôpital de Su l.a/iro 
rat en ruin. ». ’hospice fi.rtfm.nl endommagé et Ir» égli­
se» de San Fernando et San l.orengo ont eeauroup *°*f'

,__ „ , , - , . ■ i La magrufiqua ehap. lie de Saul» Teresa n’rliste
ii'r ' ' *i '* droits qu il soutiendra a tout p|uli aux premièrra »rroustr« la coupole ai hardie qo» I*

«»J-»l/J° 4.r'i.?Ue '* rt,*,,'0n, Cn;r^,, * <,e", n,! eapii.ale comptait parmi »<•• plu» beaux mon
peuvent être rétablie» sans qu’avant il n’obiienne imr ré- 
par«tion eomplète de ci t'e offense au.ai que l’rxigei't la 
lx bonne foi, I* justice du Mexique et l’honneur des Etxl*. 
Uni*.

En outre, le «ousaigné se permettra de dire à S. F. M. 
‘ hvnn o qur *i son gouvarnejiient croit qu’il comerve de»

mosuimcni», tmt" 
bs ainsi que la voûte qui était sous le laberntclr, *t t* 
taberoaelr mêm* et l’autel.

« llrurriisrincnl que toutes le» per»onne» qui se tr®"" 
xnient dans une église si fréquentée ont pu se sjuvrf. ^ 
huit Keurea oq aviit tiré de» décombres d< » autres édifier» 
(jix-»*pt prraornes qui oui été conduite» 4 t'hépitil.



et quo Iff* Mliii'ent* Huivant* tiff- 
main, nvffc (!<•*

<>rr>o se. 
antin''.

... u.uu* iron *u»rU tl»«pl W*ur#« un quart .1 y a 
*, * .une» MeouMM Wférea qui n’ont occattonné 

^ i#U*^ii*ll« craint» P*r*i U population épouvantée. 
<*'ün* ijriiéi ont riMlûédc *éle pour porter du Meour» 

^Vie'im*» et télaW'r le» aqu'dur* qui fourniaaent l'eau

* lî.l"iï.l/Pr dtt que le treablement a duré troia minutca 
* ‘ i ce chiffre réaulte »UMi de* détail* que noua *e-

cn nMition à IVacmlro tlu golfe qm a éié 
' trée |iar la l'anny, un jnurnul de N.uf.ISt 

,fl! rnjej j,| ‘jf) avril annonce que le commodore 
Siockio" était arrivé en cette ville, venant de

VYieblng10"* pl Q"0 
vairnt ineiire a la v-ule le le ri de? 

he* cacheté* : le fa|»**tir rnneeton, le* nrm 
Saratoga et Sain'-Man,, et le hrick ï’o 

. Jeux d'viaionc enaomldo portent 15* r 
[•'eai aa*e/ pour l»l«»«| ter Vcra-Crux et toute la 

mexicaine du golfe.
D’aiiirff* bàtiin«"t4 devaient, dit-on, luisHcr la 

f|„..»|Mtakc p«ur Iff g »lfo Mexit|ue, ci l*un 
parle d’une ie^extia.irdinairc du tor^ré..
" {.en envoyé* nngla'i» fft fran^ai* au Texa* »<>nt 
venu* juaqu’i Waahii.gton, oin*i que M. Smith, 

ji^cri-tauff d'état lexien. Ce dernier devait 
n’emharquer, dit-on. pour l’Angleterre, *ur le 
Catedoaut, «pii • dû làii'et Ho ton I * 1er mai.

(Juanl .t l;' question de rOrégon, voici ce 
qu’on écrit de Washington à un journal de New-
Vorkt .. j

“ l/; cahinfft a été convoque mocoredi »Mr .1
K heures, el est resté longteuipa ffn «énuce. Il 
n’a rien trantpifO (|iianl aux vues de l’n.l i.inistn- 
non aur le sujet, et l'on no croit pas qu’il ait ét« 
échange de corrvipondance impoilante a *on 
égard, entre le inmi>ir»? a'»glais el le secrétaire 
dVtit, depuis la formation du cabinet ”

Elirait du Jour-al <U V.ltt >< v/tion de ta 
/{ihliottèr/ue de IJnéfec.

‘ Lca joumatix dr? New-Voik sont d’un in­
térêt |>eu orJma.re. Il* contiennent de longs ar- 
ncle* nir le» relations •xl*-rieures des Etats-Unis,
__ i! au q'ie la guerre devient
«ne mi-nomanie « liez eux. l-c //« né/ publie 
une currcspondanre ultérieure nitre M . Cuevas, 
te secrétaire d'i lai mexica ri, <*t M. Shannon, le 
la ministre des Etita-Unis ou Mexique. ”

[Nous donnoi;* ailleur* celte corre*pondance 
d'a|>rè* VJthnlle de In Nouvelle-Orléans.] 

ii Ia llmi'd dit que de* n«semblées publiques, 
mm di*tineiion de parti, doivent »e tenir dm* les 
grandes villes do rUruon pour délibérer Mir la 
nmition où le* Etar* Unis *e trouvent a l’égard 
dfl’Anglfiene et du Mexique.

«« Dms un article où il couimente les dernières 
noivellcsde Waphu gdion, le inéme journal, apré* 
l’étre exprime en faveur de In “ guerre ” el avoir 
recommandé comme une demarche préliminaire 
le |iaieniffnl de ce que diiF rent* Etats doivent à 
l’Angleterre, ajoute: “ Alors non* pourrons nous 
« mettre à IVuvre et donner nux Anglais les 
« meilleure* étriviêre* qu’il* nient reçue* depuis 
“ le lemp* où les Komains écorchèrent le* do*
“ nu* de leur* sauvag-1* anrAtn»*. niixqucl* ils 
,l vUérenl leur gl^lrle«i* • Ile.” [Ceci n’est pro* 
baldc.-nent qu’une ironie nnglanle contre les 
Américain*.

qu’il avait reçu en paiement de ce* lerre*. Apié» 
cet aveu, il si* pose en martyr politique et dit :

“ Si j’avais fait l’hypocrite et le syc^ipbante de 
kir Charles Mctcalî'o et do s«nt adiniiiiatration, 
«ans aucun doute je remplirai* encore les emploi* 
dont je suis destitué. Je nui* forcé de rcgaider 
cette de-tilution comme étant uniquement le fruit 
d’une indigne animosité politique.”

I.<; tremblement de terre de mardi dernier est 
le deuxième qu’on n éprouvé à Montréal depui». 
cinq mois. M. Evans, éditeur du Journal 
dW^ncntture, qui demeure à quatre mille* d«; la 
vjll •, écrit qu’il n’y avait pas encore e», à sa 
connaissance, un tremblement de terre aussi fort, 
qu’il a duié environ une demi-minute, et que le* 
habitant* sortirent d* leur* manons, croyant 
qu’elle* allaient être engloutie* ou crouler «or eux. 
l/i secnus'O s’e-t nursi fait neritir avec f»r«’e a 
Sorel, a Saint-Charles, à Saint-J« an. à la l’rr*- 
•entation, n la lliviére du-l^>up, aux Troi*-Ri- 
viérex, etc. (Quelques personnes disent au si 
l’avoir re«*cntie ù Québec.

Le général comte Cathcart, (jui vient rempla­
cer, dit on, le génrnal sir Rn hard I). Jackson 
dan* le eoinmandement en i hef «le* troupe* dan* 
cea province*, i?»t le fils de celui qui comnian- 
dnit en chef le* troupe* d«- terre a l’expédition < e 
Copenhague, r‘t le frère uiné du ci iom-| ('nihcari 
qui commandait, il y a [kmi de temp-, le régiment 
de dragon* do la garde dans ce pay*. Avant la 
mort de *on père, il était commar.dant en i livf 
en Ecosse.

Le Charletoù a été inspecté el se* prnpiié- 
taire* «u t ié«olu d’y installer la machine de l’an­
cien Pntr ote i ana 'ten. Il sera employe à 
transporter de* e(T, tet a remorquer.

On s’attend que le Howland Hill *cra lancé 
le S.

partout où résidera l’évêqué Phelan, la plus gran­
de unanimité et la plu*grande harmonie légueront 
entre le* protestant* et le* catholiques, ce qui e*» 
»i de*irab!e parmi de* chrétieni de communions 
différentes. ”

VENTE PAR ENCAN.
VENTE DE FARINE LE MATIN.

il «srt vendu H F. MAIN MARUI MATIN, à ONZE 
hrures, rhrz II. J. NO AO te C»., me Stint-Faut :

U A UTS FARIN’ K Américaine, 
r«^u» ji»r I* h*ig« CVi/</r, de.Tiingi- 

ton, rn loU A la ronvena,,»» det aehr'eur».
Québec, 2 mai 1815. P. SIIEPPAKO, F., h C.

Un journal d’Albar.y contient une relation in* 
téressante, par le capitaine C .Idrvell, de la 
p«*rtw de «on navire le J.’orcluitrr, qui fit voile 
de Liverpool pour New-Yor». un jour après le 
paquebot UnitedStnlei et deux jour* tiveni le 
paquebot Eurjlund, que l’on «uppo-e avoir péri, 
corps et bien*, dan* la même tempête cn décem­
bre dernier. Ce giand navire fut complètement 
naufragé par une seule lame qui emporia tout r* _ ^
(lu’il y avait au-dessus «lu pont, mft's, ba*tinge-| , fi f I4i C^CS Sel nu d«* Liverpool 

«J » 7 2,50) do lit commun
’ ' ^ 1 <fu: pourra éire li.ré de* h(iirurt é bord d«i

IE so'iss'gné n transpoilé sa demeure et *o«« 
-J Kiudc au N* 65, ru» St-Jian, llau(e*A il!» de 
Québec.

JOS. PF.TITCLF.f C,
Québec, 5 mai IH15. lift Notaire.

A V E N 1) K K.

dot batnusges, canots homme*, . , , Wu, pourrt Élre IUr6 d„
tffnait la roue du gouvernail a laquelle il était tan» uucune charge pour chu-ritge.

HOP.T. ROBFRTS.
N“ 3V, ru» St-IVrre.

foriffiuent rirnnrié. Après plitsietir* jour» de 
*ou(TeaniyC* i'icrorab!***, rrmtinuellement «x’cupéa 
aux pompe* «•! n'ayatit j resque rien a manger, le j 
reste de l’équipage et le* passager*, au nombre 1 
de 29, furent recueilli* | ar le navire R'uhest>T, ! 
capitaine Rrillnn, qui le* débarqua 27 joui* npré* j 
a Ne\v-Yoik. 1/1 mted-Stalei «-t \'bhylwd 
avaient env run IfiI |n*reonne* à bord, avec de* ^ 
rorgaivon* «Je cra«'de valeur. I^* capitaine 
S;)8vin, du navire Xmm'in, arrive a Ww-Yori;, , 
rapporte que, le 20 décembre, |iar 50 d» gm* de ! 
Iriti'u le el 35 «!•* longitude, il reneonlm divets ■ 
debn* qu’il croit êire pruvei us de ce» inf >rtun« * 
paipiebots.

On e»iimo a d«*ux nid i ms «le piastre* lu va'eur 
d«* in récolte de mi-t.: d’érable cette année1 
■Jar's l’état de Vimmoi t.

tpiébec, ? m*i tffé *.

La célébré pri on de la Flotte à I/>tidr«’s »'*t en­
fin démolie. La proprie • été ocq'n-a» nar la 
munie.pslite au prix de 29,000 livres -terl rg.

(fjT Dr* voyngffur* rapportent qu’au départ du 
derniei courrier de Ronton, le Ilritannin, paque­
bot de Liverpool du 19 avril, è'ail signalé par )c ; Brun-wick
télégraphe. Nous uurun* piobablemenl le» nou­
velles demain riiatin, et s’il y a que que cho«e 
d’i m portant, non* publierons un extraordinaire, 
smor, non.

On remarque r >mmeun fait curieux qu’il a été 
embarqué 5i)00 bii*.*eaux de blé à S lint-Louis 
sur le Mi*«o«iri pour Saint-Jean du Nouveau- 

Saint Loui* e*t à 1200 mille* au-

Nous somme* foicé* «le remettre au pro- 
chain numéro le lull dei rco'et, que nous «lé-irons 
donner tout A la fois, ainii que la correspondance 
qui nous e*t ndrc*»ée par M. Laurin sujet de»
lod 
tu

«lessiis de la Nouvelle-Orléans, d’ou ce blé d«»it 
»e rendre i Saint-Jean par m<*r.

—t'n «ccidenl lii.n d^plurvbl» vient il’vr.ivcr à B l«rb 
Dint lit nuit du 22 avril It mai-on de AT. P. !.. l.-lour* 
neuf, «TO-st, • nt réduite rn rrnlrr, p«r un inerndi* «Ira 
|>tu« soudsm*. To'it a ét« I» prni* d« « fltinn'»*. Per* 
vonne c*pend«nt n'» péri, mais I* fumille put • peine 
échapper drrni-habi'Ue. On auppo.» «pie le fru a élé «rua

^tmle <le j'totaire-
IL *ou»«.igné a traiispoité von élude au No. 

J 9. Tôle De Lérj.
2 niai 1K45 c JOS. C. f RKMA/.IF.

MM V LLI.KS aiarh imks. 
MODES DE BRIN I EMPS ET D’ÊTÉ POUR 

1845.

JOHN D0DD,
.n.ntcn.iJYn tJiMijijEiR^
I ^ EM A N DE à informer trè8-res|aectueusement

»(■• nombreux pa'run* it le public en général, qu il 
«icn! de rrcMoir le* M'»|)ES DE PARIS, DE LON­
DRES ET DES ET.ATS-L'NIS pour 181.'i, e« e>t m.iin- 
lenanl | r<'-t à exécuit-r luu'ci comminde* doit ou vuuiinit 
te t'.voibcr

N*. Il, RUE LA FABRIQUE, 
Québec, 2) arril 1815.

CHEMINS A BARRIERES 
1-ES Miumh-Motis seront reçue* au bureau de 
™ ^ Commoti •»> île» Chemin* A l.arrsere» jusqu’au 

vAMr.DI 10 M‘I, ànodi, pour former, macstltmiscret 
ptrfaire le* teclions de chemin soii'-mentionnéei, y com- 
p'i* le* ran «os et pnueeaus néce-»tiré*.

Le Chemin S'. Charlca Nord depuiv h t'rrc de Hen­
derson ju« |tj’au por.t de* comR'ixtircr, diitanre de deux 
milita, * «il pour le • >ut ou pour l'une ou l’autre moitié.

I.e rh< riiu comn.ei.çtnt au pied de la côte de Champi- 
gnjr, 11 de là Jurqu’a la lerre de Hough, distance d’un 
mille et troi» quart*.

(’< • chenlo» drfrr.nt être c urertj de pierre d’une qux- 
i’4 a,>p'uuv4e (carrée de manière d p iuvoir passer dan* 

un aii'n au de dnix pouces de diamclrr), dan* une Isrgeur

il sera gvnndu aux mftffV’in* de 
te Co., A DEUX bw-

eenapper defni-fiaM lée. «»n suup i.e que le l.u » elemi* . . ; ' 7 ----- , , ’
. . p.r acridenl. On e.'i.ne I. pe-te « £2 OOO. Ce f ,t .pre* ^ * ,I' P‘’J‘e‘ u"*

.|*.fft vente*, !c morceau de prose poétique inti- avoir flit rendre ce iour-là même le* dernier* de«o-r* a un : Oo ‘•*l«« r»de* giranUea pour I txécuiion dt 
lé la r lut-forme, et d’autres article». de *.* fl* mort, a i7 »rî. que M. I^touroem a éiéfap-

1 pii du iiialhctir qui lui Lit perd e lout ce qu’il nn^édait.
()f-langti

Quelque* «o’dat* du 43e régiment, qui entrent 
rnmrne volontaires dans le régiment royil cana- 
d.en (carabiniers), sont monté* jeudi a l>ord du 
Sy-lenham, pour aller rejoindre ce corp».

Plosicor* des barges de la compagnie de trans- 
port de Québec sont arrivées de Kingston depuis ' 
quelques jours, chargées de blé, farine, etc.

Nom are«i*.Kni réception du numéro «le mai «lu 
Ilritnh Américain Cultivator de Tot on to, qui

Les extrait* de* journaux de Washington ; nou< revenu hier et du numéro d’avril du 
mirffnt la bravade. I Canadian Agricultural Journal de Montréal, qui

e>t sur notre bureau depuis plusieurs jour*.
re*pir

“ Le bruit c«nj:t (Jit Iff Commercial Adrertiier) 
quo le résultat de» délibérations du president I 
nv«*r non cib net, sur la question de l’Orégon, est 
que .M. V.m Buren sera chaigé d’une mission 
spéciale i Ix>ndres.

Non* avons des nouvelle* positive* que b à i 
S bâtiment* ont pi»»o lev Trui*—Pistole*, so ren- 
«Ixnt a ce |««»rt. ”

On «lit que la première division «lu tîOe rég ment 
doit s’eiT.barquer pour Montréal mercredi, et le 
res'e j«Midi.

Le «loeteur (îeorge Douglas et le* autre» mem­
bres de rélablisse.nent «le la quarantaine pnitent 
M.j.iurd’hui pour la (>rosfe-I«!e, i bt»rd du /.i m- ffl1 , émy.r, J» tfu.ibrf.
lcrt Merchant.

M A R I Ç.
Fn ccttr ville le 5<5 du moi* dernbr, M TSoma*t|tur- 

ter, de Québec, à P'Je M*ry-J*ne tille allée de Riltrl 
t\ K.My, écuyer, «tu 'toirici «le (^«astà

DÉCÈS.
A Lotberniére le 18 etril, à l’ije de *0 *«•*. Sieur Mi­

chel Clilmint Ltcterc, ancien cultivateur du lies.
Au même l.eu, le 3) avril, à l’Age de 87 an», Sieur 

Ch.rte. I.rrnav, ancien rultivitcur «tu lieu.
A Brlœ l, le 2«» r,m1 dm itr. à l’àx» de 17 an*, M. 

Fl« ury-l.iicicn. I l» de P. !.. Le Tuurneuv, écuyer, de 
Hrlicil. Sur le pnini de terminer n rarrtéie clanique 
«Tuiie manière hntlaniv, au dire dt leu*se* profcStcura, 
il a suceambé a ui.e I inguc et douloureuse maladie .ui l’a 
enlevé et à ara parent» et au collège de St. Hyacinthe, 
qui le comptait au nombre de» prcmierv eleve». Au «no. 
ment de recueillir le fruit de aea étude* ui-ba», iletialié 
demander dan» un rneilleur inonde le pris d-a vertu* que 
•e* tendre* parents lui avaient enseignée», et qu’il avait 
déjà ni i *e i en praiique.

A File de Wight, le 4 mar» dernier, Mme Dame*, i'oou- 
•r du capitaine (i. L. Dameadu 6*>e régiment, et hile de

ixiqt ra de» g ■

Q ié'c , ter mai 18VS.

du contrat. 
PORTER.

Secrétaire.

BANQUEROUTE.

MAÏrt.
De* nouvelle* «la P«*rt-au-Piincc (ou Pott- 

Ré|iablicain) du If avril, reçue* à Boeton, nn- 
n.mcffut que l’ex-président Hétar.l s’ctait embar- 
que »iir une goélette à I» Jamai pie, dan* l’intcn 
tion de faire une ile*eente sur Haïti pour tâcher 
<le reconquérir, à l’aide .le ses anus et purti?an«, 
le pouvoir dont il étiit ll«•chll. On ajoute qu»* 
sa gotrleite avait été vue pré* de la c«'>*e, et qu’elle 
avait eu, avi-c une canonnière, un engagement 
dont on ne dit point quel fut le résultat. L** prê­
taient (inemer avait proclamé la loi martiale, et 
plusieurs individu* suspects avaient été arrêté* et 
fusillé*. L’ex-ptésident Boyer, qui était aus»i * 
I* Jamaii|ue, avait ré«'l-*mé du gouvernement 
haïtien ses proptiéle*. On le soit|i';onnait d’être 
d’intell genre avtrc Hérnrd.

Le* premières tourtre* ont paru sur no* mar- 1 
ché* avant-hier. Ii e.»t aussi arrivé la semaine 
dernière «le* chaloupe» avec du harerg frais.

Il [NE jure Denioisel e 
^ «iortur a*,e une famille

I/î «“nal de Larhine a été ouvert ruftrrr*<li 
<l«Tn,er. Comme nous l’avon» annoncé «léjà, 
l’eau sera retirée du ranal le 1er aoû', et la navi­
gation en cera inteirompuo, pisqii'au 15 septem­
bre, afin «le lai-^er pratiijiier le» travaux d’attidio- 
ration jiroj«’tés.

!/• capitaine Bayfield est chargé, dit on, d’une 
exploration du lac Saint-Piene, en liaison avec 
le* travaux de creusage entrepris pour le rende na­
vigable nux plus grands vaiueaux. On l’attend 
ici le moi* prochain.

I.a pr«,chaîne malle pour I Europe r»<î le* Etats- 
Uni*, pour laisser Boston le 16 mai, aéra close a 
la |io*te «I.* Québec le lundi 12 mai.

Iav* lcltr«’« affranchie* et non affianchie* seront 
reçues jusqu’à une heure aprét midi.

Jésiie l< gffr et pen 
respectable quchiue p«r*

dan» D H»ute-\ i te.
Oo vaudra birn f .ire ronnatire le» coalition*, etc , p»r 

leltfes a lrc-*é'« .A U au buria'j «!* la po.tr.
Québec, 5 nui ISi5.

t’ROMMtE DU CANADA i»
Dutnict dk qeéBtc. \

JOHN M’NAUGHTON, de la cité de Qué-
be<-, «tsn* le ditlriet do Quebec, cummerçint. 

( «mmiision émanée de William Powr.n, écoy r, l'un 
de* .luyr» de Circuit «tari» et pour le dit dutrict de Québtr, 
»l C./ir.mi**«ire de» Banqueroute» dan* et fx-ur le dit dis­
trict, en d»te du trentième Jour d’tvril l8-tô. f.’a»*em- 
bl«V Jrt créancier» »e :itn«lr» tu PALAIS DE JUSTICE, 
en I» di'e cité de Québec. I< MARDI VINGTIEME 
jour de MAI prochain, à ONZE heure* du mutin.

Wm. S. SEW F.LL,
Bureau du Sheriff, ) Shériff.

Q'iéhee, 3U airil 1845. S d

BUREAU DE MÉDECINE DE QU$B£Cf
H6t»L-Di*V. 9 avril 1815.

IA prochaine séance trimestrielle «le ce Bu- 
A r tu, p«*ur l'Examen de» CendHat* à t'E* d» nn 

b la Praoq te «le I» MéJemne, au-a b-u M ARDI 
e SIX .te MAI pio*hatn,k DEUX heure» P. M.

Le» Candida)» *o o tr«)«n* de tranmirUre leur* 
rlnrumeni» au Secrétmr-, au mon* truis j «un avant 
l’Examen.

P«r ordre du Bu-eau.
J. Z N AIT.T. Secrétaire.

VENTES PAH ENCAN.
Par Encan *ere vendu w> mtf afin» de» aouMignét. «ai 

ràaerve, DEMAIN, mardi ü du courant, A DEU 
hff'irai précité» :

Tf\ a*no:timent général de Marcbamliae* vè 
^ the» eoRtUUat cn—

Drap», Casimir», Patron* de Yett»
Toile* d’lrlan«le, Fils #
Toile* i drape Ane? de I0}4 et 12(4 
Coutil* de Al, tluekeback»
Toile* Ouvrât», Baliate» fracçaive*
Gambroooa, Coton* (ri*

—AUSSI— •
Partie de» effets d’une banqueroute, consistant prir.-ei/t- 

lemenl eu Ruban».
G. ii H. GIBSON F..

Québec, 5 mai 184 '.

MARDI prochain, «i mai 
MM. CHARLES E. LEVEY 
te* précises :

g 1EMI-CAISSES Thé Twaakay
5 caisiea do Souchonf

10 do do Cungnu
Ü panier* Fromag*

15 »»c* Poivre
5 borriquet Hu.ledc lin deux fois bouillie 

10 quartaul» do do
5 barrique» do crue 

.’>0 quarts Clou* coupé» i patente, «sortie «
du quart* Ré«i ic 
60 route» u Cord.-ge

—FA .'il* (frirent d tempi.—
Thé Hyson jeune 
Indigo
F.au-d -vie de Martel 
Genièvre de K jyper 
Pipe» T. D.
Vitre» de grandeurs assorties, rte., etc.

A. J. MAXAM, E. k C.
Québec, 3 i avril M ).

VENTE A L’ENCAN A MONTRÉAL.

F\mR JOHJy'LEEJftIJYO.

VENTE IMPORTANTE ET ETENDIT.
PE

NOUVELLES ET SPLENDIDES
Marchandises Sèche» de Fantaisie, etc.

IMPORTEES DIRECTEMENT D’EUROPE,
FAR LA VOIT ÜE NEW-10RK, 

d’apues les DISPOSITIONS du récent
BILL DE DRAWBACK, 

f E *ou»rigné a reçu ordre «Je l’ancienne et Irè*- 
“ ^ respectable msiton de

JUNG & HE HH MANN
DE NEW-YORK,

de Tendre b l'encan, »ar» réserve, leeonten'i drQUATRr- 
VLMir-QUATORZE EMBALLAGES de MARCH A '- 
DI8EA SECHES DES PU S A LA MODE, eom;.-»- 
nant I-* dernierea MODES PARISIENNES et «'« 
I.«»VUJH AMPS, en Bslzarine»; »uperbe» SOIERIES, 
BONNETERIES, CACHEMIRE*, PATRONS DK 
VEST F, CH M.F.S BAREGES. ROBES, CUACATE>, 
GANTo et MITAINES. Environ

TROIS MILLE PIECES DE
R U B A N S .

D«* c aTAtoorc*.—Seront prepares poor U vente, et 
pcur la plu* grande commoJité du Commerce en général 
le tout.igné a’est a «r tiré l’utrge de*
MAGNIFIQUES SALONS DE DAVID, 

GRANDE RUE SAINT-JACQUES,
où le» m*rch»nJi»e* seront exposée» et vendue». Cét ».- 
•ortiment précieux et vplendide de Marchandise» sera préi 
à être inipecté» VENDREDI et SAMEDI, 2 et 3 in-«, 
et l« vente aura lieu LUNDI, MARDI et MERCREDI. 
5, é et 7 mai.

DES BILLETS
pour examiner le» march*adite* (aux commerpanf» irn/*) 
.«rant donné» i ceux qui en feront la demande au «ou-si­
gne.

Condition» ne la vente tre»-libei*alis.
De plu» ample» détails auront donné* dan» quelque» 

jours.
’ JOHN LEEMING.

Montréal, 27 avril 1845.

Avis*
IES !«nuoaignf« donnent avis qu’il* «c «ont a*- 

-J coeié* pxraetc en dale du 2t> Décembre dernier, et 
que le» affaire* de leur société »c feront «ou* le» nom» el 
raison de commerce de L. k C. Trrr.

LAURENT TETU,
Qtcltr, t mai IF45. CIRICE TETU.

If.UJ.VSLV Mi KOUVEAÜTE.

8!
M. Jc*8op;«, collecteur «Iff* douane*, a nommé, 

avec l’approbati «n de Son Excellence le gouver 
n«'ttr-général, M. (îenrge Baryton, «1«« 7'adousar, ’ 
officier «le «Ioimivj pour le* expeilitions néce*‘nires 
aux bâtiment* qui rnaigrnt ou Saguenay et dans 
lea environ*, sur la rive nord du fleuve.

Le «'anal île Cornwall eel ouvert «lepui* une 
«lixam' «le jour*. Celui «le* Ki«le.iu\ l'e*t au-Hi, 
et r<»]ui du Wellamt, dont le* travaux d’agratuli*- 
veiiiffiit snm tei minés, a dû èlr«>otivert jeudi dernier 
avec beaucoup de pompe et «le démonstration* de 
jnic.

ha Ceticite du Can idit d’avant hier contient 
(imciaiiiatiou qui pror«>ge ie parlement provin- 

ci»1, pro/vnnii, «lu 8 mat nu 17 juin, et u««e nu­
ire proclamation qui érige un bureau de douane à 
Owen.Sound rur k Ian Huron.

File contient au*ji, entr’aittres, le* nomination.* 
«uivantes ;

I rederick Ferguson, maintenant «le M«>ntréal 
irewier du dmtnt t de C<4borne, et agent rési­
dant pour la vente de* teice* publique* «Inns le 
n.ême district, <n remplàieiuent de John CJil- 
chri»t, di otitué :

AoJ eur GedJiv, d'Elora, ag-mt résiliant pour 
h» 'ente des terre* puMiques dans le district de | 
W el.’tngton, «•« leuiplaoement de James Durand, 
<iéuu»munuaj<ie.

Le* g and* moulins à viqieur de MM. (ï Imnur, 
Rankin et compagnie à Bathuist (Baie «ios Cha­
leur*), qui étaient un de» plus magn'liipie* éta 
blissement* «le ce genre dan» l’Ameiique anglaise, 
et «|iii n’étaient que depuis lré*-|'eu de lemp» en 
activité, ort été entièrement consumé* par le feu 
«lan* l.i nuit du 17 nu 18 avril. Ils avaient coûte 
£10,000, cl il n’y avait que pour £4,500 d’as-u- 
rance».

La prison du vi Inge de Woodsti>rk (Nouveau. 
Brunswick) est devenue la proie des flamm*'» le 
18 du moi» dernier. On suppose que le feu y f«.t 
mis à dessien par ie» détenu». Quoi qu’d en soit, 
on lent t» ouvert le* porter et ils se sont sauvés.

RUE ST JEAN, N° ïl,
PESANT PACE I I.A RLE 1)1 PALAIS.

ÏES soussignés prennent la liberté «le prévenir respectueusement leurs amis de la Cité et de la Cam- 
J pagne ainsi que le public en pén«>raî, qu’ils recevront nar les Vaisseaux suivants, le Grtat-lih- 

tain, le IauIu Seuton, le Zedou*, Canton, de Londres, par 1*Alexander lUyse, le Mcrtey, de Liverpool, le 
Fiit'orite et le Monarch de Glasgow. Un assortiment tres-etendue de Marchandises de Fonds et de 
Goût, choisies avec le plus *ranJ soin, par un des associes dans les differents Marches de la France, de 
l’Angleterre et «le l’Ecosse.

Ils sollicitent particulièrement l’attention générale sur le département des Chapeaux de Dames qui 
se compose exclusivement de tout re qui est nouveaux et de j>iu* à la mode.

Enfin ils croient pouvoir donner sans craint- l’assurance que leur collection de Marchandises en 
tous Genre* ne «era surpayé ni sous le rapport de la qualité, ni sous celui de la nouveauté ou de la va- 
riet»- par celles d’aucun autre établissement de cette ville. ___ a

L. & C. TETU.
Québec, 2 mai lfi-45.

Le iaetour Cdchiist, ox-momlitr «lu parlement 
provincial pour le coint«i d«* Northumberland, n 
♦ie «ie-titné «le «os fonctions d’ugent pour le* terre» 
de la couronne et d«» trésorier p«>ur le district de 
-o.lMm*. L* motif de ci-tie destitution, avoué 

par le docteur lui-même, «lit un journal, est qu’il 
•i spéculé sur les hun* («rriy>) émis pour les tetres 
e la cuuronno, et a envoyé do ces bons nu bu- 

r,,au Je I’arpentcnr général, au lieu de l’argent

I,e gouvernement impérial avait acquis l’année 
dernière un grand espace de terrain dans le fan- 
bourg Sainte-Marie «le Montréal, pour y bâtir des 
ras**rnff!», «le» magasins, etc., pour les troupes. 
Ia» département du génie vient de notifier A l’au­
torité municipale les intentions «lu gouvernement 
à cet égard, afin que celle-ci puisse coordonner 
«es mesure» avec les construction* projetée*.

On a ainsi parlé de niérement de l’intention 
qu'mirait le gouvernement de fortifier la montagne 
«ienit'ie la ville de Montréal.

“ Les protestant* de Bytown («ht le Transcript 
de Montréal) ont sousciit £86 pour la construc­
tion d’une église catholique en cet endroit. Ceci 
est en addition rt une souscription précédente. 
L’évèque l'helan a fait des remerviments publie.*, 
en chaire, aux protestants «lu Bytown pour lent 
libéralité chrétienne. Nous somme* ?ûrs que

nouvelles :
DE FANTAISIE,

Par le Great Britain.
G LOVF H & FRY.

t FRONT prêt A vffn«Jrff. de bonne heure la semaine prochaine, uu choix <4e Chapeaux de pailhie 
Dame, Kiitun*, Soies, Robes de fantaisie. Broderies, Dentelles, e. , te., choisis par M. Glover 

en personne A Londres, a Pari» et i Glasgow.
Aussi, A suivre, par le Zealous, le /.itWy, VAlex. H'yse et autres vaisseaux, un assortiment de 

Marchandises supérieures de fonds et unies.
N. IL—Le magasin de G. &. F. sera fermé lundi et mardi prochains.

EN
Québec, 2 mai 1845.

GROS ET EN DETAILS.

Il »c:à vends au migssin de M. C. STUART, VL.N* 
DKEDI 9 courant, à DEUX h-urea :

1 «EMBALLAGES Thé*, Hy^on,
«—J Vuunjt Hfaon, Souehjnj et Gong hs 

10 quart* 8uerc bâtard blanc 
?) do do «io commun

Fi lonnr» Rhum de la Jaanfquc 
5 bâfriques Grnié»re de Hallande 
5 do Eau-de-»!e de Naple» 
t caisse Indigo 

25 »ac» Poi»rc 
30 quiri* Café rrtti.

Ft l’if» umt reçu* d tempi :
10 tierce» Sucre «affiné 
10 do do écrasé
10 barriq'ir» F.au-de-*ie d- Martel 

150 butte* Raisin, etc., etc.
DUPONT & Co

Qi.'Hcc, 2 mai 1845.
VEN l'É D’I M M EÛBLES DE VA LEUR.

1 ES bit-h* des héritiers Sutherland, situés eu 
ta H lutc -Villo de Québec, borné» par le» rue* Ste- 

Ursule, Me-Anne, Sle-Angeic et Dauphin, comprc'.snt 
troi* maiann* en po-rre el leur* dépendance*. »eront et n- 

I diM,.»r ENCAN PUBLIC sur le» lieux, le MERCREDI 
j QUATORZE de MAI PROCHAIN, à MIDI. Le*coft- 
i duion» seront connut» lor» de ta Tente.
I Quebec, 22 mar» 1.845.

Vente par Licitation.
ON fait savoir, qu’ù la requête de Dame Aoa- 

the Moki.x, Teuee de feu PttiLirpc Brown de I» 
Gîté de Québec, tant en »on propre nom qu’en ta qualité 
de Proeururice d’F.ur.»NK Erxirxr Brown, un de s«s 
nifani» et deJsas BarTiRTB Thom as dit Hioaoccttb, 
écuyer, cn •* quai lé de Tuteur ad hoc, aux enfant» mi­
ni ui», issu» du dit mariige, autorisé à pourauirre l« dite 

, Licitation, par I’aei* d’un coi seil de famille, homologué 
I* huitième jour de Mir» de«nirr, par Jkan Cssiuir 
BrcnraC, écuyer, un dea Juge de Sa Majesté pour la 

j Cour «Je Circuit en el pour le District de Québec, le Pro­
ces-Verbal de l'enchère et de (’adjudication pié|-aratoire 
de l’Immeuble ci-ap-èa désigné,appartenant \ ta dite Dtm« 
Vente Brou ». *•„ ».» < h» rnUnls.fiit par Mt-e Eooi’sRn 
GLarKKMRVCR, Notaire Public, Lundi le Vingt-Qu*. 
tricmc Gur «lu moi* «le Mari den ier, à nx heure* A. 
M., a été d p >*é au Griffe des Protonolaira» de i» Gone 
du Banc de la IGine, en et pour le District de Québec, et 
qu'il y «le nt unira durant six semaine», aux fin» de rece- 
«cir des rucench,' -e» sur le dit Immeuble dont la déaigna- 
lio.i est r m nr »uii, »a«oir :

l n EMPLACEMENT »■« et situé en U Haute-Villa 
Je Québec, su c«Vé sud de la rue Sl-Jean, ayant Tingt-»»K 
pied » huit pouce» de frout sur la dite me et seulement 
ringt-deux pieds dtux pouces de Itrge à sa profondeur, »ur 
cinqonntc-dcux pi'J» cinq pouce» de profondeur dans la 
l'j’iie ouest ; du cô't- c«t la ligne court priaque é angle 
droit iu»qu’à trenlr-»epl pied* quatre pouces du front, à ce 
point la largeur de- l'«iiipj*ccment diminue et U ligne entra 
de trois p>ds huit pouce», et d» ce point la ligne va «n 
bai»»su. Ter* l’ouest jusqu'à la profondeur, de manière â 
ne laisser que tingl-deux pied* deux pouce» de large, le 
(out borné en front par la düe rue Sl-Jean, au roté oueat 
par la rue Ste-Angùle ; à K profondeur et ru cAl.eat par 
le* propriétés de la Teuee et des représentants fuF.sNÇoia 
Acpivcrt dit Romain, arec une Maison en pierié A drus 
étage» et un hangar en to«<i« dessus construits.

On leeeTra «k* »ur-e.irbères sur le dit Fir.m-uble. si» 
Bureau de» dit» ProtonoL.Ire*. jwqu’é VENDREDI le 
SF.IZILMF. joar du mois de MAI prurhai^é DIX h< urea 
A. M-, auqutl temps l'adjiidicatioa Anale du dit Immeuble 
aura lieu, et cetui qui sera alors le plu» haut rt der*ier 
enchérisauf r aur iceiui, saea déclaré en être l’ equèeisf 
et le propriétaire aux condition» «xpliquérs au dit Prix b» 
ccrbai d'adjudication pn-paraioire «tout on pourra prendra 
onnapuince en »’ad.*»»antaux dit* Fwtr.Maiee».

BURROUGHS It IIUrtT.
Qiiél er, 3 «»ril IA|5. P. B- R-

22596519



Venant d'Arrlver
PAN LA VOIR DE

NEW-YORK,
ET A VENDRE PAR LE SOUSSIGNE: 

ORLOCïES américaine»» Je iou»e descriptionH enumre et en bo.» (t*e« léfeil'e-» .in), de 8

iou>«el de 24 heure»; Miroir» Cr«ch<>ir», Voue «, Allu- 
nette» de Merri». Gl»er» de miroir, l igw»», Boite» » «I* 
lumelte», Ch»pr»u» de . ,.

EN CiRROS ET EN DETAIL.
R. LACROIX, R - k C.

o m#j ijj45. Rue S»ull*«u-Maicbt.

Wliiskcy de Molson.
Il «i il d’ôtre d^liarntn»

HONNES WHISKEY lort 1
dan* i

-VUSS- j ,
Rhum de Buaton de Brewer, I dsn» -

100 T
12 do

A *endre par 

tjudber, 2 mai lm
CI R B & ROSS.

Hniuiucroutcô
PROVINCE DU CANADA,^ EN UANQUEHOUTE.

“«“«“.W'* '»•)»' j'-» '«>
l)o*s l’afmid, JOSEPH l S/.ISA, .

IL est «udonné, sur motion .le la part du *ld
banqueroutier, qu’une «<««ee publique pour I ort o. 

d’on eertV.l de dAeh.r,» au dil banqueroutier »e den- 
- p*i AIS DR JUSTICE en la due rite de Quel..., MaKW Tr“iZIEME JO. U .... MM l-b..". 

ONZEHEU»ES...»i..«i- c BRUNE.IU, 
jgj,,. jc Circuit et Commi»»aire» de» Banqueroutoi.

VIS est par le présent donné q«ic les sou-st A «i'nét o .l été nommé» Syndi.» i 1» r.ill.tf» d Al- 
8K»T AnuEH<, et que c,u* qui lui »onl . ndet A. .un. re- 
qui» de payer mire Irut* main» »an» délai » il* vmlei.t 
éfttcr d'ôtre pour.utn». aNT s m attF

Québec, 2 avril 1*45 LOIMS C AHKIER.

M.
Baiique de Quebec»

ON fait savoir qu’un dividende semi-annuel d. 
Tarn* pour cent » +'■« déclaré »ur le Cap"»v Tkoi* pour cen. _

*er»é, et »cia payable a la Banque de» ou aprea le •- Jets

** Le litre de Irantfert «era cio* le Jr.t n: 15 Mal proeh.in
de» Actionnaire» 'l.’Ammb'ée Générale Annuell. .

tiendra • la Banque le l.rNPt 2 Juin prochain. » 
beum, à laquelle cs.emblée un état de» atlatn» de la 
Corporation ter» »outm*, et l’eletlion de directeur» 
le» douze moi» suivant» aura lieu.

! »r ordre du Bureau,
Québec, 2> atril 184.'. NüAH FREER, Cainicr

pour

LES aoutwignes ont l'honneur d'annoi. er è 
leur» «mi».t au publie qu'à compter du 1er MAI 

prochain, il» entrent en .ociéié tou» le» nom» et rauon de
ROY k DF. LORVIE. . „ „ w 

BASILE ROY,
GASPARD O. DE LORME.

^«ébe.-. 22 »*riMSS5. ^ c' ___ _

A VENDRE PAR LES SOUSSIGNÉS:
|^'N assortiment de VITRES de toute» gran-

\M\ PLAMONDON,
P E I N T R E ,

L’HONNEUR Je prévenir les Me«>ieurs du
cle.-é, te» amateur, et le poulie, qu’.l a trv.sp.wé 

ATELIER dan» une de* chambre» de I ancien l il»»on
te\i’ Sr-Lnei*.

Q.léhee, 17 «vrü !f*45

A VENDRE,
■"T^ emplacement situé nu faubourg St.

5g Roch de cette tille, «ur I» Firme de L»*a
clîenè, au coin formé par l’mleraection de» roe» Oorehe. 
ter et Bélaire, contenant 44 pied» de front »or la rue 
Bélaire et (it) pied* de profondeur *ur la rue Dorchester
.i jc une maison * drui étage» de.»u» comlruite, ctr
ronalanee» el dépendance*. ...............................

Ou donnera de. f.eilité» et de» U.re* .ne,.n e-taHe.^ 
S'i.dresscr É Mad. Veute (JERM A ‘

Québec, 23 atril 1845. M

Avis»
r E soussigné fa t «es plus sincères remernments 
1 J à tes ami» fl au public en général pour 1 eneou-a-

eement libéral qu’il a reçu ju‘qu’» ce jour ; il le» informe
9 . . .. .... ..m ••A.-tdl ttl

deur*. depur» 6J I 7}, 8J » r * 9J. 8 » D* »

Ûu’il aura constamment en '"V0' VLRüTT F S Îl 
CUIR de toute» aorte» ; »u»-i HARNAIS, BOfTI- 's 
SOULIERS frtr.çai», et Soul cri de cuir du pim.OfUrt» UCP’Ji» Vf • • j* -1 « - i» * - . t ’ , i atM. , iJ. i -

12, 10 I 14, 10 I 1(1, 12 s l6, 12 t 18, 18 i i.4, et de pE ^j;\ de mouton et de »eau, le tuti: aux prix I s plu» 
30’x 40. »tc , «U. .réduit». De» per.onnt» »e permettant d’enimpoer

n.ihl.e. en disant ouM* »ot.j ajainiei» are* moi, j ivt—AUSSI— I public, en disant qu
"Feuille d’or, Hoile, Peinture» de toute» couleur*. On queje»ui» »euU conduire mr^afl.ire. 
rouTcra eor»l»rotncnl4à leur ma^»»in peinture» de1 iyée»
de loute» sorte». ___ . . „

J. H. HARDIE k Co..
Québec, 30 avril 'Mo. iJO Rcr Sr. J«an-

•u
erti»

IOSFPII CADOTTE, 
Mjrrhé de L Ba»*e-Vtllc, rue Si-Pierre. 

Quête?, 10 a»nl tS4'' 3f-s

TAPISSERIE.
LES sousmgnés viennent de recevoir un asser-

liment de TA! ISS Eh IE, comme il n’en • Jtmat» 
été offert en Tente i Quebec. Il* invitent lr» Ci loyer* a 
Temr h-ur f.i-e une vtvile pour examiner les patron» »*»nt 
d’aller ailleurs.

J. H. HARDIE k Ca .
Québec. 3») avril l«45. n* 30. Rva S?. JtsN.

a besoin, à la fonderie Je M. Tv. tEODl.LL,

THÉORIE ET PRATIQUE DE LA
MÉDECINE.

IE soussigné commencera son cours de leçons 
^ »ur le sujet ci*de»»o» le LUNDI 12 ..Al, a QLA*

TRC heure» du *oir.
JAMES A. SEWELL, M. D. 

Québec, S8 avril 1845.

de trois apprenti» fondeur» 
rie, Pre»-de*5 iltr 

Québec,

S’«dre»»er » la fot.de-

7 avril 1845.

Avis.
J^ES aousaignés étant entres en société feront

lev affsirr* de commerce en cctt» ville, i compter 
Ou 1er m»i prochain, vou» te» nom» et raison de 45 ELCH 
k DAVIES.

HENRY W. WFtCII.
TV, H A. U.AAIES.

Rue Artuur, {
5. f 1m

PROPRIÉTÉS
DANS LA SEIGNEURIE DF. I.AU7.0N A LOUER 

E Moulin Banal do la dite Seigneurie à laL1

iQuébrr, 25 »vnl 1815.

A VENDRE, A DES TERMES DE 
PAYEMENT FACILES.

LE HAUi - BIJOU, ré'idem-e de C. f>.
Stkwart écuyer, »»re le» Champ* en front *t en 

arrière, comp-erunt entiron 1 1 acre» de irauie, tilué» »ur 
le ilt-min de S»inle-Foy, i nu mille de distance de I» por­
te Sam -Jran. CeMe propriété »er» vendue par Tente 
Publique I* 1er JUILLET prochain, ai elle ne l>*t p»« 
plo» tôt de gré • gré. On obttcndr» toutes i: furmati nt 
rcqui*e»vn »’»drc»»ant à M. MACPIli.USON, Notaire, 
tue Samt-Pierre.

Québec, 21 avtil 1845. ’-f»

A VENDRE PAR LE SOUSSIGNÉ,

VITRES île qualité supérieure, Tîxfîj, 8!x75, 
9J*8L I0i“. Iîa9. 12vIü. I4«lf/r.x 0, i5«K,

|6st2, iSxM, 2’il 4, 20n6, 22x16, 21x18,
26x20 ne.

Vitrei en c»i»*ee jusqu’à 40x50,
Mclleurviirr» en panier»,
Huile de lin bouillie tl non bouillie,
Téréhcniine,
Blanc de plomb supérieur, Couleur» de pe:ntre,‘ 
Toile» » bluteau de Blsrkmore, Fil're» à patente, 
Fer, Acier, Lnrlume», Ecrou», etc,

Et ton tMortimtiit accoutumé de quinea lleri*», Maté- 
itiiX pour la» entrepreneur» de t rtc., rtc.

HENRY S. SCOTT. 
Marche de I» H lUlc-Tiilc. 

Quéh*e, 21 avril 1845. 2f*-t»

Pointe-Lé* i.
Do do è St Nicole».
Do do à St. Henry.
Dj do à St. Charle».

1^ Moulin é Scie et dépendance» rur la Rtvio e Et- 
ihemin.

Le Domaine prè» dr la Rivière Etchcmin, avec le»
maiso et bàti»»r* y atlarhécs-
l.c Quai • la Pointe.Lévi.
Le Quai à Sa Rivière Chaudière.
Di s i.ffrc» rarhelée* pour le lousge de» dite» propriétés 

séparément et 'eapectivemenl, vpérirtsnt en argent courant 
le montant que l’un donnera pour la jouissanee de ch cune 
d’elle* Jusqu’au 3i décembre 1848. seront reçue» au bu­
reau de l’Inspeoteur-générsl du Domaine de Sa M* esté, 
au Château S». Louis à Québec, jusqu’au 10 ne jour du 
mois de m iprtchain à midi. Si on le désire, le Mou'in à 
Scie d’F.tcheo in et le Domaine seront loués ensemb e. 
Dis nff-es cachetées * ront aiis>i reçue» pour h jouissance 
du Moulin à Scie d’Etchrmin cl du Domaine jn- u’.»u 31 
décembre proehiio leultmen!. Foui plu* ample* infor­
mations s'adresser au dit bureau depuis 10 jesqu’a 4 
heure».

F. TV. PRIMROSE,
Québec, 17 »vril 1815. 3f»-j9rr. I. G. D. R

fi APIS DE TOILE CIREE pour chambres
Passage», Escalier*, etc

BENJAMIN 
Québec. 19 avril 1815.

k BROTHERS,

LES anus-ignés arhétpnt du SCRIP.
PELLETIER k FRÉCHETTE.

Québec, 20 décembre 1*43.

Il NE per.*onr.e de Qtiébrc qui n commandé,
1 pendant plusieurs annéet, en Europe et dnr.* le»

Inde» * recidentaie», délire »e charger du eommardtment 
d’un lâtiment pour aucune partie du Globe. S'adresser à 
ce bureau.—24 mar» IMj.

A VENDRE,
JJN TANDEM SLEIGH douh'e,

ON a liesoin dans la parm-wde Sl-Michel, {irè* 
de l’église d’en ben Mal’re d’Ecolc. 8'»dre»»er à

Mr. N. C. FuRTIF.R, rUré du lieu. 
St- Michel, 7 février 1845 ifv-

à la mode,
avec Tablier de p«-au d’our», Robes, etc. ; un Eta* 

«n brun, excellent trotteur, et une Jument baie ; avec 
harnais, grelot», etc., tic., le tout complet, appartenant 
a un monsieur qui laiise Québec.

S'adresser à J. J. SAL’RIV,
Québec, 26 mar» 1845. 41, rue Ste-.Aone

MEDICAL HAuL. Avis.

JOSEPH BOWLES annonce rcs-pfclueu*'-
ment qu’il a transporté *on Etabli>Kmmt au M»- 

gasin occupé en dernier lieu p»r M. C.ARTA’EI.L, »n face 
de U PLACE DL MARCHE DE LA HAUTE-VILLE. 

Québec, 23 avril <845.

LE fouseigrié infirme s* a amis et 1s public en
général qu’il va transporters* boutique le premier

MAI prochain, »u numéro 30, rue St-Ch»'le*, et 7 rue 
hl-Psul, prè» de la br»»»erie do M. M.Cai'.um.

JEAN PATRIE,
Quebec, 23 mar* 1845. Menuwicr.

BLE DE LA MEK NOIRE
A VENDRE.

CINQ CENTS minou de Blé supérieur et irés
propre pour semence sont offerts en »ent« pour l’a-

A VENDRE PAR LES SOUSSIGNÉS: 
piL» Saumon

propre pour semence sont oneris en •rme pour 
vantsge des Cultivateur». Ce Blé s encore un autre a* 
van *ge p*r I» qualité de sa paille qui e»t tré» bonne pour 
l'epgrsi* dr» a> imsux. S’adresser a ITIô'ei Blanchard, 
marché de la B»»»«-T ille de Québec.

Québec, 23 avril 1845.

Fil a Har> ng 
Ligne* à Morue
I. gne* à Gnrdeaut (H mbro Li»e»)
CI' Ui 3j ô o il 16 20 Iba 28 IL*
Peinture Blonrh*. Jaune, Verte et Rouge 
Peeux Mouton (B»z '»)

PELLETIER k FRECHETTE. 
Québec 6 novembre i 844.

CHAPEAUX. SURTOI IS.
!

W E «rme-ig.ié offre à vendre à bas prix : Chapeaux de Satin a l’éi>reuve rid l’eau fabriquée à 
M~À Paris, Surtout» léger» jiour l’été, Culottes,Vestes, et aussi eon assortiments ordinaire» de 
Marchandées aéchei dont il a réduit de beaucoup le» prix.

P. GINGRAS, Junr.
Québec, 21 «vril 18*5. Éue Champlain, N° 3é3, et Sue la Montagne, N° 11.

A VENDRE,
UNE maiti'n et sea dépendance*, située* en Itv U lUu.e-Ville, rue gte.-F*»'»^. b do. condition» li­
béral*». S’ud.cssrrà

Québec, 28 mars 1813.

A
fllOILESà u
JL Do do non blanchie

ANT. A. PAIlfcNi’,
Notaire.

À I»
VEND RE:

|10lLES à iode blanchies» nos. 1 
D<»

Pré at .ai
I |I à couture, à C0rd*gc et » »0'!e 
ni à cordonnier eu cai»»e»
Chiudike* u P0'"’** ^ *"rr'‘
A n rr» en .1. mi botl»», de |t> x 12 * 20 a 1b
F.au-d«-»ic en tunique».

—AUSSI —
O*1*-".......... Î.Æ.R^'Œ^kTc..

Québec. 2ii février 1815.
AVIS.

F BROUTES |»er»nnne» qui doivent à !a masse en 
G f.ülue dehl. F.. P- TVtMH.RICH, sonl parle pré-

.«„• requis de psyer sans délai, BU inaga-in.
Tjk- cumplf* qui n'auront p*» été payé» le .0 du cou- 

rniii, seront nus entre le ...a.n* d’un l-rocureiir pour cul- 
u ...... CHAS. I.ANGLT IN,

Syndic

Co.
ieciion.

Québec, d^ffmbre

(IIAULES (JORTLEY &
VOILIER,

/ MP 0 U TA TH VHS. 
rjlOILK a voile ei gréement il«’ v:o*-eiiix Uor 
-*■ dsgc assorti. Cable», Ligne», t il, etc., vendre

en gros et en détail.

Qui'bec, 28 n ars 18 13,
Rue St.-Jacque», Bis»f-ville,

IKS sousnigné» offrent a vemlre 7'> rouleaux
J .u U medicare TOI LF A Vi»II.E de fil doublede la meilleure TOU.K 

troi* loi» bouillie, n I * 
Québec, 5 f'vrier 181 >.

(i. A II. G1BSONE.

A PRETER:
( ’NE SOMME D’ARGENT appartenant au
I fonds de» Pilote» Invalide» de Québec, en portions 

qu ne seront pas moindres de ,L.)(HL cl pour U»qutllt,s on
digéra du sûretés d# b.u leor» de l<ind*

I.INDSAV k LEMOINE, 
Maison de la Trinité { R M- T- Q

Québic, I décili.bie |S| J. i

fit:uquv (le qwbrr.
./</nr ter lS4ô.

il sera alloué pnr relieJUSQU’A nouvel avis
C l que Iroi* pour cent d’intérêt sur le* dépôt» apé

Par ordre,
N O A11 FREER, Cus*:cr.

A I. O U E R ,

IA MAISON maintenant occupée par
____ J M. TTOOLMCH, n*73, rue SL Jr»n. On 
«e propose. »i l’on en e»i requi* d’aufinenter le nngivin el 
lo faire de 20 1 «») pied, el d’améliorer dan* le nouveau 
gout I,, vitrraiix et .’entrée. Il y » par derrière une cour 
. t un hangar à doux étag-» qui forment psrln du même 
éuHn-enieni. S’adresser au JUGE PANET.

Qaébee, 6 février 184.5.

A LOUER,
44 5 ’NE MAISON »iHK*e an Bourg Si.-Mi
doM 1 cj,, | de 30 fied» sur 28 pied*, à deux éi»-e».

Il \NG AR, REMISE el GLACIÈRE tt Arbre» frui-a»cc
tiers.

Pour plu* ample* information» *’adn»*er à 
CHOLTNARD. écuyrr, Basse-Ville, ou » MILIlfcL 
BACQUET, propriétaire, à St. Thomas.

Si.-Thom»», 7 avril |8.|i. ____

AGENCE A NEW-YORK
POUR ORNEMENTS Si OIUET D’EGLISE.

— A U S S I -

Pour marchandises de tous (p'nres.

Ij^N rétVnnt à une annonce insérée depu'
îiüliel,Hiqiielq.ie» mois rien» le- Mêlant" Pjligitux, publ é* 

A Montréal, te »o>:»*>gné vient r. spe i..eueem*-nt » Ir
• iter Pallrntuin du cierg*; du dmec o de Quel., c mr l. s 
I»ci!ué* q«’il vient *1’ ntrudu'f en Amer que p«"»l »c- 
quisi'ion rf’ l.jei* d’Eghee en uénérsl.

\f,n d’. IT- r en imorfiWnf e/ en prix tous les ruanlugn 
4,, ware.'. •» * Paris el de Lyon, .’ * • ' ' 11' 
rue Plus I.brica.HANTIi-LONS LF*'H L> 

RICHES d" ( hisu'Me». Dslrn.tiqu-» ' l ( ha '-v ; I i» 
,1’or et «i»«rgei»t ; Nat.n» *1 8.„,s faÇ m-é» (
leur» vané'4» ; «‘i*’'1 * érlimli l-.n* d» plu* de <*0 d t.
férent» genre» de Glmls. Dente le», Frange» • u or, 
srgen', *<.p. coton cl fi

Les ordre* qu’on voudra h-en 'm verw tire el orn 
rag tr Jts trpltetUtons les plut délaûltet pour enler la
muimlrr erreur ). * rom ..........- -* * t e (.Us^jn-r
et exécutés io*ii un délai dt 60 jours au plut) >1 une 
man ère à monter .’li m.iia^l» elien'e le du . •• oo |»«r le 
bon g. ùt. I» fr» cheur et surtout U prix <!(.< objets.

Choque ornement p .n rii è r- inipnrté.'nm ftr.’U 
corn pl>t i/e H lofe el jalons in.ettairet du con/etUon
dans ce pays. , ,

tin s .a. liera aussi eux g-nre» les plus nnuvetui 
dan* l'exéi i.uon d’oolre» p*.ur O tenn.ir», Lib ire»el 
(uirr.s obi* r» en rné'.âl.

On rmurr. *. un le préfère, •’.Hr* s*e, a quelque mem- 
hre du rlergr- de New-York, rom fsire un choix 'I "me­
ner,i. ni» dVre. I-*» echsnullen» ci-de.»u*. ou remclîre
• U MU*«igoé de. direction» quM suora loujoiir» »vcc I»
plua grande •itentiun. J ç ROBILLARD,

Man hand romtni*a'onn»ir«,
N 5 32, Beav-r S'reei, New-Yuik. 

New-Y'irk. ISjuilei 1844. l-i*

MEDECINES D’AU.EBASI.
g 'ES médecine» ayant été bien éprouvée! et

étant dev nu*» éminemment pop«l«ire* aux 
F.raT»-Lsi«, le ,,i i néiaire b’4 offre main'er.ant ou 
Pi'ltMc Casrantxu »*er une entière confiance, et de. 
mande seulement qu’-.n en f.*»e !>•»•'• Chaque «gent 
est m ni de p.mpble** pr-r d, tri**ut oi générale, ex- 
plin .,,„i I» n»Mire -• le» U.age» de» médecine», .t con 
tenant dea certificai» donné» par de» personne» uè»- 
respectable» d* quelq*.. » une. de* cure* quelle» ont 
opéré»», sinii que d’une jolie cai»ae conien.ul :
‘L'ONGUENT NOIR, (OU D’ALLEBASI).’

Remède irès-efTiriirr pour d ITérenie» .ortr. de Maux, 
B-ôlure». etc. , ■ll.u d «p.r.l’re l’mfl mcation et »ou- 
iage la do-leur immédiatement ( voir le» pamphlet»)

. LES PILLULES DESTNTÉ D’ALLP.BASI, •
Tréa-errellent r>urs«'if P“',r *• hl,,s '• dy*PrP*,le * 
doux, m»i» ellirace d*n» *on o, ération, et qu. f..»*el e. 
lomac dans un é'«t de. »anté. (Voir le* pamphlet».)

« GOUTTES D’ALLF.BASI PDLR LE MAL DE 
DENTS, »

Kemè-le prompt et aan» dange r pour ! ' m»! de den’» Or
J"! EMPLATRE DU PAUVRE • D’ALLEBASI, 

(Extraits de Certificats )
U Dr. Sarn .el Mornl'. d- Concord. N. H, écm 
.ju’li evtrnnvomr.i que le Bar,me Pulm"n..ire Tégé- 

,.l est une me tec ne précou-e, .y»n« é-ê employé »vec 
un »uccè» complet d.n» de. c » T». »v..eot auparavant 
ré-is'é »«iv ordonnança» le» pin» approuve» ».

Le Dr. Ttninan Abell, Lun,bâter, N. H., écrit qo’H
en rr»-ornmande avec confiance I tirage an# o" e» e*
uialsdt» * de poitrine, comme étant égal, «mon .upér.err
4 toute autre médecine qu’il connanac.

Le Dr Amory Hunting, de Fiankfin, Moa*., éen 
qu’aprè» svor pre.mt le. rcmédo. ordm.irea .ara pro-
curer de soulagement, H » trouvé quo e I'"® *
naira Végétal .*..1 eu !>*' *<’"*•
manda comme une médecine rûre, couvent * enen

Lu Dr. TUomae Brown, de Cuneord, N. H., é»rlt qu a 
sa connaiaaanr», il n’a jam*'» trompé l’allentc raiaon- 
nable de ceux qui en ont fait ii«apo.

Le public «at particulièrement nu4 en g*r»le cnnlrc 1«» 
m-mbieurea Contrefaçons ou Imitations qui ont *n patl'» 
o" m enuer usurpe la »<»m do l’articla véritable.

,1 /*• Soyez assuré* qu'il n'(i»t pa* véniahl»* à moins 
qu'nr ne trouve l’une ou le» doux signature» écrite» de 
San»*»:!» IttrD ou Wilmam Jon'n Ctiri.Kii, «pnosée» è 
un 1 ,r,t»au jnmeiurune Rnvaloppc bleue. Tou* le» 
écrtraua de Décembre 1839. et il cuuOter de celle épo­
que, portent la •ipnsturn d«* Jon’n Cutler ) Prép» » 
par REED, WING k CUTLER f-t-levant LOW k 
R LF.I' ) •iroguiaiu» an gr.i», 54 Chailum Street, B'ision, 
et à vendre par h*» Dr»»gui»te*, Apotliieaire» et M»r- 
clianit» »le la t'ampsgne général*m»,nt. Prix 50 cent» 

Agent uiiù/ur vou’ l'article ci-Jessas d (Québec.
JOHN Ml ISSU N,

Chimiste et Dri'g'iiaG*, Il*ul «le 'a i 5i* de la
llauW-Vtll».

Q'iéhsr, 9(4 avvil 1841. p-24

UNIVERSITÉ DU COLLÈGE MG ILL.

FACULTÉ DF .MÉDECINE

Les cours de la faculté de mé­
decine de celle Uiuveraiiô c<-nii»enieront !<•

p eimer Lundi île N-v inbru et c<ni't"U*tont pisqu'à 
|« dernière »rmaino d’Avril, formant une Si»*i«n de 
S>x moi*.
Théorie il Pratique i/e la Médecine, A. F. Hoi.mï»,

D M., 3h. I». M............................. ........ ..........
Principes il Pratique de In ('hiruigie, <• TT.

CaMPBtLL, D M., till A M................. •••
Chimie et Pharmacie, T II au. P M . »l> 1‘ 51.. 
Accouchements tl Maladies des b'rm i es il des En- / 

fanls, M. M’Culi.Ocr, D M , 9b- 'T M . 
Anatomie el Phys ologie, U. T. BrcnkaU, D. M.,

2h PM....................................... .......
Mati/i e Mtd cale et Thêi a/trulique, avec Institutif de 

Médecine, S.C Sswsil., D M-, lOb. A M.. 
Anatomie Tratique aons lu durillon d Ai R'anokh Long

D M.
Ilùpiial.Général de \L,ntréa1 : h ure <le vi 't*, midi.

Cour» de COnique, t l’Hôoi'tl, f«'t pen-tani la «...... .
parle» D»icleur«CRAwroao, Cami'b«■ t-*•' Sann.L. 

I.e»élovea de la classe de* Acc"ii< hi’inenl* f "r-qu i * 
•ernnl «»*cz avancé-) su on' de* rue i-i" s d'in-i-ier è 
de» CS» à l'Hôpital de la Msterm é de l’Cn versué.

L» Bibliothèque d« la Farull* »le Méilecme. conle- 
nanl près île 80<) volum»1», c»l ouverte aux élèvt» qui 
n’oni rien é payer pour l’usage de» livre*.

N. B. Le* Ui Iris de celle Ecole (le* rntir» étant 
de en m<n*) sont reçu» aux Ecole» F.iiiiipéenne» 
comme équivsleni» «ux leur*. Le» Bol t* 'le* Lrnb* 
d-* El*t*-Uni*» ù le*cinir* durent, au mo n*, »e ze »•- 
mtii'C», •»>nt sdnus comme é»jUi»alen»» à ce ix du 
C.illégo M’oill comm* un titre à être ex»n» né pour 
|. 14»gré, pourvu qu'on »ui*e un seul cour* j* cetli 
Univrt» ié. . .. „

A. F HOLMF.8, D M- »' I’ . 
Secretaire de ta Faculté dt MéUtc nt

\ DRESSES
ir.in.inti.s.

(xT* On annonce dan* la liste qui »vit moyenruint 
7*. tid, pour Tannée. On n‘u pas droit d / /ui d, trois 
(if>nes p>.ur te prix.

DIVE ns ES HIUXCHES,

1S C0RRIVRAlJ’ Chapellerie deJ* Bï* ' Québec, N° 9, rue Huadr, Cbs- 

neiuxde Pari*.de Londres, de New-York et du P»y»,«U. 
é de» prix très réduit*.- Point d« acrond prix.

I^EGISTE BOUCHARD, Meublier, No. 19,

pESSION PRIVÉE, «l:i”8 une poailion ngré.

*1

J. IillII.I.II’S, Aii'li t i to i t Mitrepi 
neirr me d- » G ...... . 4"' t 1 o, 8

O
l’nri.i

I»,

réuarauur d’mi 
. Nn 3t. 8i. U

ruuiell.
h

M«ni<éal, 30 »m)t ’-4»

IK dot. leur
d muro23. rue du Palais.—12 jinvicr I8|5.

O. (ilRoUX, ilfutiate, à l’etuoignun* de» rue
( oui! ard el SI. FU vieil, Vi» à-vi» le coin du Ci- 

",•ln'r<• Il «nt»-T'Ile,

IA ‘ml ■ kKKJ.ME, avocat, rue Btta-
1 « IvM* ,|t.( „» 29, Haute-Ville, vi»-»-

vi* le t.'hien.d’Or
tiaiiH|K>rt6 «on%

li C "ir
PERRAULT, Avocat, a

b <r au au no. 8, rue Dt Rjirdins, p<éa de

I X. PICHE1TE, atelier de Cnr»»s-i«‘r, Voi-
liine», Korireron, Peintre, et Sellu-r, Rua d’Ai- 

(>i||llnn 8i<< I 7 » i A’é <1e 1* A - y •* de* <>r|h l'O»,

\ICT0R II AM EL a tiarir» porte «a demeure du
nu. Il, ru» Si. Georg,', Rampart», au n* 10 de I» 

même r

BEARIN'K de GRAINE de LIN, faubourg
St Je»n R ie S» O',vie' h l’F .e ene du l.mn

Joreur etc., rue St.-Stani»ln* vis-à-
hvn. ,»-é»'e. pré' de I* rll»|,elle.HA Y LIE, Dorel

VI* M. M Mali

P| ^OKION a transporté son magasin de
• QuincaiRonceicoutelier'* au N*. I2,rue

I., M-nlveoe.

IE Docteur Frémont a transporté son dotni-
.A eih • la Hanta—Vill». »m 8|» t’r*u>. No. I»'.J rd»* a I* Hauie-T'iH», rue

IIKRKK ALLARD, fauteur de biscuit, rue

.1

TONIQUE DE JAYNE
POUR LA CONSERVATION, l’eMBELLHS» MENT, LA

DF. 9croissance et la RÉNOVATION
CITE l'Fe r/1.

g ’’E TONIQUE a produii de belie* Chevelu-
's ne, nocvelles *ur le» tètes de centaine* de p» r- 
sinre* qui étaient chauves dep«,i* de» »nnées. Il i eltoic 
,u ri la létf, guérit diverse» maladie» du périrràne, et em- 
I c. he le» cheveux de tomber ou de H mchi prénuiuré n*nl 

préparé «culement p»r le Ur. D. JATNt, n 2t4, South 
3rd Street, Philadelphie.

^ Tiled

glhllt 5 a =®

lliase-T'ille. rue St-

iO"t » sort* » de biscuit». Brique» de» Trois-Riviérr» A 
v» i>d e

H. Al DETTE k FILS, Cuir Anglai*
Frsneai*, Améri » i» el Canadien, Tshacen tm* 

»i,telle», C gare», »»vou, kr, i-c 
P erre

’TMARTRE, Ferblantier, Faubourg St.
Ie»„. Hue Si le.n, Nc 5.

AUDETTE, Marchand de cuir
. de rnvnufii'tiire CanadianN* et 

étrsaeèr». NoU, R ,eSt Pierre B»»ac-Vill*.
OTEL DE PAYNE, pré» duC'hàieauel
He1» Psre'l’trm**

JOHN $11A W ,V Un., Impofteur- et Detail-
leur d* Quincaillerie. Rue Si. Jean. H»ule-T ill* 

N". 91. e' ri|l.d*-S»e, B»**,*Vil'e.

z. C
I

H

ART, Marchand, Quai Na­
poléon _________

Ste. Anne, *i»-è-vi» de l’Ég!i»>
pi»,*".

Rue[OHN GRACE
Sr. J el ",

DOLPMUS M. HART, avocat 
I Si. Vincent, Muni ré«l.

Contiseur et Pâtissier,

8| BwNi

« " ^ O Z*
<“J 3 ^

tllêiï
TK1N n; K E \ M K KIC AI > E

POUR LES CHEVEUX.

J
C

E MCI EPS, BOISSONS $c.

N s fi, rue Notre-OHN FISHER, Epicier
H •» ' tHr.

iJIAS. POSTON, Epicier et Marchand 
Charbon, coin «le» ru»-» Si. Pierre, Si. I’•'ll et 

S»"h-»'i-'t"''______ ___________ -

«le

(GARANTIE, ai elle est stiict«*n.ent appliquée
Wisuivar t les direciiout, changer le» cheveux de TOI Tl. 

autre couleur en un beau chu'»m ou un noir de jsi» par- 
Uil, stnt tichcr U pe»u m l’irruer comme font d’autre» 
teinture».

Préparée seulemi nt parle Dr. D. JaYNK, ’40, South 
3d Street, Philadelphie.

Aussi, L’EXPECTORANT de JAV.sr,
Son PRESERVATIF DE LA TI 
Son VERMIFUGE TONIQUE,
Son BAUME CA RM LA 11,
Et sc* PILLULES SANATIT ES,

A vendre chez

J. J. SIMS,
Apothicaire et Droguiste,M orhé do la llaute-T ilh- 

13 janvier 1845. Seul Agent pour Québec

A.
W

LENFESTKY, Epicier, No. 17, rue St.
P,, rre, B»*-c-t'l,', ___________

M. LEC H EM IN A NT, Epicier, No +•
Rue I.» Fabrique.

TJUUÆUns, IMHDE8 &c-

JOHN TEED, Maître Tai’leur, 2,1 magasin
en dehors da Porta de la lla-»e-T ,11* N”. 15,

connoxMEfts &c.

I IH 'VH,TE*Cürdonnier» •No*,6, RueWHITE, Cordonnier, No.
Buade, Houle-Tille. Québec.

Life Pilln el rhunix mitent <tr
MOFFAT.

médicnmenlsTANDIS que presque tou» 'en
populaire* du jour ont dégénéré en qmliié. H, 

par suite, ont perdu leur vogue, le» MF.DKCINF.S DE 
TIR du Docteur MOFFAT onlcuniinué è détenir «le 
plu» en plu» en faveur. Ce» Médecine» sonl composée» 
de substances végétale» chôme» et p,,i**anle» et ont ou 
le succè» le plu» »ign»lé dan» Ira cas de di»t>ep»ie, de- 
rang, ment du foie,de l’estomac et de* intestin», de • hu* 
mali-me et de pa'pitation du r,r„r. Yoici un «Je» nom­
breux témoignage» de leur» bon* effel» :

Graham Townriup, Jefferson C<»., I».
Ma. MOFFAT:

MuMiidH'—C’e»! atec un planir et une recor»n»i*- 
*anr e »mcère» que jeviiu» informe du grand bien que 
j’ai retiré d* *o» Médenne» de Vie D- pii'» qua'oize 
an» j'éisi» affligé de colique*, de palpitation du «urif et 
<j'étoutdi»*cini nt», et pendant Ch temp-jr- rn'élai* adre» 
é i beaucoup de médecin» r> no nmé* j mai» me» ma­

ladie» n’ont tail qti’emptf r p< ndml que jo atiivaia leur» 
preacrip'ion*. D’aprè* la conaril de voire agent ici, M. 
A. A. B. Wood, j’ai e»»ayé ,!• * pillule* de Vie et du To­
nique Phénix, et quelque mer, yabl* que cela puiaee pa- 
ixiiio, en deux •nn«ine*j'»i été rendu à une famé par­
faite

Je aui», Monsieur, 
avec une reconnaiarsuce ameère, 

votre obéissani ariviteur,
(Signé) BRITAN. SWEET.

L« a LIEES PILLS *c vendent en bolle» de I*. 3d., de 
2*. Cd et de 5». chaque ; le PHŒNIX BITTERS en 
boutcillea de 5». et de 10» chique.

Seul Agent pour Québec,
JOHN MUnoON.

Au haut de la côte de la flasst- Fill'. 
Qtiébc*, 2i> janvier 1844.

M nu nu K US ffc.

rjlllOS. LARIVIERF., MeuWier, ci f.i-

d*»
». „r» «le chai»ea. Rue Deafosvé», pré» de l’F.ol» 

Si"'. Rnrh. -
O. VALL1EREH, Meubhcr, No. 222Jr • Rua S*. Vallier, prè» de ta Pnria dn Pelai» _

(1EORGK BKiAOUhTTE, Meut.l'er, Fau­lt Im.iivi SI. V»ll'Hf. M>,e Si. Tailler. N • V2 et «
M. DRUM, Meublier, rue St. Paul, No-W 55, taisant lace su Marché SI. Paul.

PlilJtTHES Ipc.
mj’DONAI.D, No. 12, Due Si. !*>»'*> IVl"'

Ire» .l’p'o»e,p',e« el Il'iiement» kr.

Kgx r|V)DD, |H*mtre «IVnsfigm’, 
• V^* No fi. rue Coutil» rd.

PAPETERIES 4-6

etc.

IVRES DE COMPTE ET PAPETERIE
d par JOHN WHEATLEY, No. 2fi, pied de I» rue 

LaMontagne. ________ _______ ___________—- -
I
J^JcDONALD ti LOGANS, fabricant# déI»;

TV
pier, t»pi»»er'e, kc. joignant la propriété d» ^rl, 

Murr,»on. rue St. P»uf.

RELIEUR.
KUTHVEN, Relieur, No. 27, rue Sie-

Urautc, llaule-Villc.

abld et central*, l'iè* du PttUi» de Justice n* 3. ,u« 
SI VineHit', M'inlréat,

OS. PKTITCLERC, notaire, rue St. Jean, 
fi . Haute-Ville.

LI.ll’S, Aieli t '« te et Entreprc-

LlV’IER LIONN AÏS, l’.itnicant de violunuct
de inueique, rue de»

U HI TH AM. fa iM'ur d’insiriiineniade Chi. 
rurgm el C"Ut' li« r, N". 3ii, »„«• S'e Anna,vi«-«. 

vl» l'F.fjl -<• E'‘0»*a, - e, ll«iHe-T i|le, «liiélii'C

ROY n établi «on bureau au nu-

J

22320954


